ACADÉMIE DES SCIENCES. 


SÉANCE PUBLIQUE ANNUELLE DU LUNDI 21 DÉCEMBRE 1936 


PRÉSIDENCE DE M. JEAN PERRIN. 


En ouvrant la séance, M. JEan Perrin prononce l’allocution suivante : 


MESSIEURS, 


Comme tous vos présidents successifs, je dois m’acquitter d’abord du 
pénible devoir d'évoquer devant vous nos disparus et de jeter comme une 
dernière palme sur leur tombe. 

Nos pertes ont été cruelles : 


La Section de Géométrie a perdu Enouarp Goursar, qui fut aussi grand 


comme professeur que comme mathématicien, car s'il a multiplié les 


découvertes avec un égal bonheur dans presque tous les domaines de la 
Mathématique, son Traité d'Analyse a permis à plusieurs générations de 


jeunes gens de s'initier à cette Science. 


La Section d'Astronomie a perdu Maurice Hawy, justement renommé 
pour ses travaux de Mathématiques, d’Astronomie, de Physique, travaux 
qui ont notamment éclairé le problème de la figure des corps célestes 
fluides en rotation, qui ont permis de grands progrès dans la technique 
des instruments d'astronomie, et qui ont contribué à l'application de la 
méthode interférentielle pour la mesure des faibles diamètres. 


La Section de Chimie a perdu l'illustre Henry LE Career qui, le 
premier, a rattaché les phénomènes chimiques aux lois de la Thermo- 
dynamique,tet dont les travaux sur les applications de la Chimie à 
l'Industrie ont obtenu une renommée mondiale. 


Nous devons encore, pour la Section de Minéralogie, déplorer la dispa- 
rition de Frépérie WaALLerant, grand professeur lui aussi et grand ami 
des jeunes gens, auquel on doit en Cristallographie la notion féconde des 
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particules complexes possédant une symétrie propre, différente de celle du 
réseau cristallin. 


Dans la Section de Botanique, nous avons perdu le grand esprit qu'était 
Juuex Cosraxnix, maître d’Idées, comme nous disions à l’École Normale, 
qui à su apporter des contributions surprenantes à notre connaissance de 
la prodigieuse mobilité des formes toutes contenues dans le même fonds 


héréditaire, dont l’une ou l’autre apparaît sous l’action du milieu exté- 


rieur. 


Pierre Vitara, pour l'Économie rurale, nous a laissé un grand exemple de 
ce que peut l'application de la Science pure sur l’organisation économique 
d’un pays, par la façon dont il a réussi à défendre ce qui, sans doute, est 
nôtre plus grande culture nationale : la vigne. 


Encore dans le domaine de la Recherche appliquée, je salue en votre nom 


Cnarces NicoLe qui, à l’Institut Pasteur de Tunis, découvrit la prophy- 
laxie prodigieusement simple d’une maladie, qui jadis multipliait la mort 
dans toutes les agglomérations où règne la misère, et en particulier dans 
les armées : le typhus exanthématique. Après quoi, il débarrassa tout aussi 
simplement l'Humanité d'un autre fléau, la fièvre récurrente; découvertes 
qui lui valurent le Prix Nobel et, ce qui vaut mieux, qui lui assureront, 
durant les âges à venir, la reconnaissance des hommes. 


Puis-je dire, venant à la Section des académiciens libres, que la plus dou- 
loureuse, la plus glorieuse en tout cas de nos pertes, a été celle de Jean 
Cnarcor, mort au Champ d'Honneur de la Science ? J’ai eu occasion de 
célébrer en d’autres circonstances tout ce que son œuvre et son caractère 
eurent de grand. Qu'il me suffise ici d'évoquer sa belle et noble figure et de 
souhaiter que l'effort de sa vie trouve bientôt des continuateurs. s 


La Section des applications de la Science à l’Industrie a perdu Jean 
Rev, grand ingénieur, dont les inventions ont rendu, tant à l'Industrie qu’à 
la Défense Nationale, de grands services, pour les thermocompresseurs, 
pour les commandes de pointage des tourelles, pour les mines sous-marines 
et enfin les phares. 


\ 


Les pertes subies parmi les Correspondants n’ont pas été moins lourdes : 


C’est l’astronome belge SrrooBanT, connu par ses travaux sur l’agran- 
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dissement apparent des astres à l'horizon, sur le prétendu satellite de 
Vénus, sur les astéroïdes, sur la vitesse radiale des étoiles. 


C’est le grand soldat explorateur qu’a été Gusrave Bincer, conquérant 
pacifique d'immenses territoires africains, que la France reconnaissante lui 
donna le soin de gouverner. 


C’est Camirze Sauvacrau, algologue, justement renommé, devenu célèbre 
par la découverte de la sexualité de certaines algues dont les laminaires 
étaient la seule forme connue, et aussi par celle d’une extrême variabilité 
de grandeur et de forme, pour de nombreuses algues, qui rappelle les 
découvertes de Costantin. 


C’est Arnon TueiLer, pathologiste, d'abord spécialisé dans les maladies 
des animaux, qui prouva son indomptable énergie durant la guerre des 
Boers et depuis a multiplié les découvertes, triomphant d'épizooties dues à 
des causes extrêmement variées. 


C’est Enuarpo Perroncrro, lui aussi pathologiste, en même temps que 

2 7 q 
parasitologue, dont les découvertes sur l’ankylostome ont préservé la vie de 
milliers d'ouvriers. 


C’est enfin le grand physiologiste [van Paviov, mort chargé d’ans et de 
; 8 
gloire après d'admirables travaux sur les «réflexes absolus » et les «réflexes 
conditionnés », éclairant les rapports du psychisme avec la vie animale. 
) PP PSY 


Pardonnez-moi l'extrême brièveté de ces indications; vous savez que des 
Notices relativement complètes sont déjà publiées dans nos Comptes 
rendus; c’est par allusions seulement que j'ai pu procéder ici. 


2 


Et maintenant que je suis arrivé, comme ces Éphémères qui ne vivent 
que d’un soir à un autre soir, au terme de ma brève fonction présidentielle, 
laissez-moi vous dire la sorte d’étonnement que j’éprouve à ce que ce soit 
sitôt fini, sans que j'aie eu le temps de déterminer ou d'accélérer aucune 
réforme de quelque importance dans notre vénérable Compagnie. 

Je crois cependant qu’il en est de nécessaires, et qui seraient faciles. On 
nous reproche par exemple une classification de la Science par divisions 
égales, selon un cadre très ancien et trop rigide. On nous reproche plus 
encore, sinon d’être trop âgés, du moins de laisser trop peu de place aux 
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jeunes, et peut-être est-ce l’origine de la protestation injuste, mais générale, 
qui s’est récemment exprimée contre ce qu’on a nommé le « privilège de 
l'Institut ». Sans entrer dans le détail de propositions qui seront discutées 
entre nous à loisir, je veux du moins dire, fût-ce pour le public ami qui 
nous écoute, que je crois aisé, sans changer notre nombre, sans presque 
changer notre séculaire organisation, de remédier suffisamment à ce qui 
peut être fondé en ces reproches. 

Enfin et comme sans doute c’est cela surtout que vous attendez de moi, 
je tiens à vous parler de cette Recherche scientifique à laquelle vous devez 
votre réputation ou votre gloire, cette Recherche qui a été, qui reste votre 
rêve et votre espoir. 

Émile Borel, déjà, vous a dit les progrès de l'organisation que je 
commençais alors à obtenir des pouvoirs publics. Peut-être ne vous a-t-il 
pas assez dit, ce qu'il avait lui-même réussi à faire comme député, obtenant 
du Parlement sur la taxe d'apprentissage ce sou du Laboratoire qui a permis 
de lutter contre la pauvreté de nos équipements scientifiques et de faire que 
ce ne fût pas seulement par virements illégaux que les chercheurs de nos 
Facultés des Sciences pussent poursuivre leurs expériences. 

Mais, disait Borel lui-même, on ne fait pas de la Recherche seulement 
avec des appareils; il y faut d’abord des cerveaux. J’ai découvert que les 
cerveaux étaient fâcheusement pourvus d'estomac et j'ai contribué 
à dresser un devis précis de ce qu’il fallait prévoir pour doubler à peu près ; 
la production scientifique française. Grâce à l’éloquence du président 
Herriot, grâce à l’appui de Borel encore, de Léon Blum, de Ducos et 
d’autres que je ne peux citer tous, le Parlement a voté les premiers fonds 
nécessaires. La création du Conseil supérieur de la Recherche scientifique, 
dont Anatole de Monzie a eu le haut mérite de prendre la responsabilité, } 
nous a donné le jury indiscutable nécessaire pour les propositions. Et nous 
avons pu, sur cette clef de voûte, établir notre « Caisse Nationale des 
Sciences » permettant le travail à 300 chercheurs environ, dont les plus 
brillants sont déjà devenus professeurs de danse supérieur. 
L'exemple le plus éclatant est celui de Frédéric Joliot et d’Irène Curie, 
tous deux nommés par nous Maîtres de Recherches, puis consacrés par le l'a 
Prix Nobel, et qui ont renouvelé, vous le savez, à vingt-cinq ans de dis- 
tance, la Lab Don ORNE de Pierre et Marie Curie. 

a doute en conséquence de ces efforts et de ces résultats, après que 
Léon Blum eut obtenu, non sans grande peine, que ma jeune et célèbre 
amie Irène Joliot-Curie acceptât symboliquement de retrancher quelques 
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mois à son travail de laboratoire pour que la Science et pour que les 
femmes fussent une première fois représentées dans le Gouvernement, j’ai 
été désigné pour sa succession. Et j'ai ainsi la profonde satisfaction de 
pouvoir amplifier et accélérer les possibilités offertes à la Recherche. 

Je ne pensais d’abord qu’à la Recherche pure. C’est d’elle, en effet, 
qu'est venu, outre tout l'élargissement de notre intelligence, le formidable 
accroissement de puissance qui est le grand fait de l'Histoire contempo- 
rainé. C’est par elle seule que nous pouvons espérer quelque chose de 
vraiment nouveau qui hbérera tous les hommes de toute servitude, et leur 
donnera ainsi les nobles loisirs sans lesquels il n’est pas de haute culture. 
Et cette même Recherche finira par nous épargner la déchéance et la 
maladie, transformant en une Aventure éclatante la destinée médiocre 
qui nous semblait promise. 

Mais, tout de même, si la Recherche, si la Découverte font ce miracle, 
c'est par l'intermédiaire de l’Invention, puis des diverses techniques. 
Ampère ou Faraday sont la source d’où toute notre énorme industrie élec- 


_trique a jailli, mais il a bien fallu avoir le génie inventif qui donna l’an- 


neau Gramme pour capter dans les chutes d’eau mugissantes les esclaves 
dociles qui s’y trouvaient dissimulés, et pour les amener, domptés, Jusque 
dans nos maisons. 

J’ai donc, après avoir obtenu grâce à notre ministre Vincent Auriol, 
et malgré l’état dangereux de nos Finances, les quelques millions immé- 


diatement nécessaires pour la Recherche pure, commencé à porter mon 


effort sur la Recherche dirigée. Ainsi que la Recherche pure, elle va 
dépendre maintenant d’une Direction de la Recherche qui assurera la stabi- 
lité et la continuité dans l'organisation vivante de problèmes à chaque 
instant nouveaux. Ai-je besoin de dire que cette Direction nouvelle, loin 
de nuire à la Direction de l'Enseignement supérieur, facilitera son effort, 
que toutes précautions sont prises pour que les deux Directions soient 
étroitement articulées l’une avec l’autre, pour le plus grand bénéfice de 
l'Enseignement supérieur comme de la Recherche, en particulier grâce au 
Conseil supérieur de la Recherche, presque entièrement constitué par des 
professeurs de l'Enseignement supérieur. 

La même direction de la Recherche servira de centre de coordina- 
tion entre les recherches appliquées, jusqu'ici poursuivies sans liaison 


_ réciproque au sein des divers Ministères. C’est ainsi que, grâce à l’aide 
si compréhensive du Ministre des Colonies, Marius Moutet, à celle 


fournie sous son impulsion par les Gouverneurs généraux, à celle enfin 
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de Viénot, Sous-Secrétaire d'État pour l'Afrique du Nord, j'espère 
prochainement organiser la Recherche dirigée dans toute la France 
d'outre-mer. Et ce n’est pas ici que je pourrais oublier l’aide précieusé qui 
sera due, en cette organisation, à notre Secrétaire perpétuel, Alfred 
Lacroix, qui a exploré presque toutes nos colonies, et dont les conseils 
aideront à connaître ou à exploiter les immenses ressources de notre vaste 
empire. t | 
Voilà ce qui est fait ou ce qui est en train "à se faire. C’est peu encore, 
mais il y a trois mois seulement que je peux travailler de façon rapide en 
vue de multiplier la Recherche et la Découverte. Je compte sur vous tous 
pour m'aider à édifier un organisme solide qui contribuera, je l’espère, au 
prestige de la France et, ce qui est mieux encore, au progrès de l'Humanité. 


Je donne la parole à M. le Secrétaire perpétuel pour la proclamation 
de nos prix. 
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PRIX ET SUBVENTIONS ATTRIBUÉS EN 1936. 


RAPPORTS. 


MATHÉMATIQUES. 


PRIX PONCELET. 


(Commissaires : MM. L. Lecornu, J. Hadamard, Éd. Goursat, 
Ém. Borel, M. d'Ocagne, H. Lebesgue, E. Cartan, G. Julia; 
Ém. Picard, rapporteur.) 


La Commission propose de décerner le prix à M. Pauz Lévy, professeur 
à l'Ecole polytechnique, ingénieur en chef des Mines, pour l’ensemble de 
ses travaux mathématiques. 
L'Académie adopte la proposition de la Commission. 
ï 


: PRIX FRANCOEUR. 


(Commissaires : MM. Ém. Picard, L. Lecornu, J. Hadamard, 
* Éd. Goursat, Ém. Borel, M. d’Ocagne, H. Lebesgue, E. Cartan; 
G. Julia, rapporteur.) 


La Commission propose de décerner le prix à M. CLaupe Cnevaicey, 
chargé de recherches à la Caisse nationale des sciences, pour ses travaux 
-sur la Théorie des corps de classes. 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 
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MÉCANIQUE. 


PRIX MONTYON. 


(Commissaires : MM. Ém. Picard, L. Lecornu, Éd. Goursat, Ém. Borel, 
J. Drach, H. Villat, L. de Broglie, A. Caquot: Em. Jouguet, rap- 


porteur.) 


La Commission propose de décerner le prix à M. Louis B£RGERON, pro- 
fesseur à l'École centrale des Arts et Manufactures, pour ses travaux sur 
les machines hydrauliques. 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 


PRIX FOURNEYRON. 


(Commissaires : MM. Ém. Picard, L. Lecornu, Éd. Goursat, Ém. Borel, 


J. Drach, H. Villat, L. de Broglie, A. Caquot; Ém. Jouguet, rap- 
porteur.) 


La Commission propose de décerner le prix à M. Anpné Tenor, profes- 


seur à l'École des Arts et Métiers de Chälons-sur-Marne, pour ses travaux 
sur les turbines hydrauliques. 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 


PRIX BOILEAU. 


=. (Commissaires : MM. Ém. Picard, L. Lecornu, Éd. Goursat, Ém. Borel, 
J. Drach, Em. Jouguet, L. de Broglie, A. Caquot; H. Villat, rap- 


porteur.) < 


La Commission propose de décerner le prix à M. Max Trissié-Souiter, 
chef de travaux, chargé de cours à l’Institut Électrotechnique de l'Uni- 
versité de Toulouse, pour ses recherches hydrauliques sur le régime 
turbulent naturel. 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 
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PRIX HENRI DE PARVILLE. 


(Commissaires : MM. Ém. Picard, L. Lecornu, Éd. Goursat, Ém. Borel, 


J. Drach, Ém. Jouguet, L. de Broglie, A. Caquot; H.-Villat, rap- 
porteur.) 


La Commission propose de décerner le prix à M. Henri Poxan, chargé 
de conférences de Mathématiques à la Faculté des sciences de Poitiers, 
pour ses travaux d’hydrodynamique. 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 


ASTRONOMIE. 


PRIX LALANDE. 


(Commissaires MM. Em. Picard, H. Deslandres, H. Lebesgue, A. Cotton, 
E. Esclangon, Ch. Maurain, A. de La Baume Pluvinel, N.; G. Fayet, 
rapporteur.) 


La Commission propose de décerner le prix à M. Louis Boyer, aide- 
astronome à l'Observatoire d'Alger, pour ses travaux sur les Petites 
planètes. 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 


PRIX BENJAMIN VALZ. 


(Commissaires : MM. Ém. Picard, H. Deslandres, H. Lebesgue, A. Cotton, 


Ch. Maurain, À. de La Baume Pluvinel, G. Fayet, N.; E. Esclangon, 
tapporteur.) | 


La Commission propose de décerner le prix à M. Annré Couper, aide- 


* astronome à l'Observatoire de Paris, pour ses travaux sur les Instruments 


d'optique. 


L'Académie die la in de la Commission. 
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MÉDAILLE JANSSEN 


(Commissaires : MM. Em. Picard, H. Lebesgue, A. Cotton, E. Esclangon, 
Ch. Maurain, A. de La Baume-Pluvinel, G. Fayet; H. Deslandres, 


rapporteur. ) 


La Commission propose de décerner la médaille à M. Hexay Norris 
Russezz, directeur de l'Observatoire de Princeton, pour ses importants 
travaux d'Astronomie stellaire. 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 


GÉOGRAPHIE. 


PRIX DELALANDE-GUÉRINEAU. 


(Commissaires : MM. A. Lacroix, H. Douvillé, Ch.'Lallemand, 
R. Bourgeois, E. Fichot, G. fus J. Tilho, G. Durand-Viel; 
Ch. Maurain, RARES . 


La Commission propose de décerner le prix à M. Jrax Rorné, assistant 
à l’Institut de physique du Globe de l'Université de Strabourg, pour ses 
observations et recherches de physique du globe et de géographie physique 
effectuées pendant plus d’une année au Groënland (Scoresby Sund) et 
dont les résultats ont fait l’objet de plusieurs mémoires de grand intérêt, 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 


PRIX GAY. 


(Commissaires : MM. A. Lacroix, H. Douvillé, Ch. Lallemand, 
KR. Bourgeois, E. Fichot, Ch. Marge J. Tilho, G. Durand- Viel;: 
_G. Perrier, Fa AE 


La Conan propose de décerner le prix à l'ENSTITUT SCIENTIFIQUE 
CHÉRIFIEN, dirigé par M. Jacques Liouville, pour les services rendus par 
(7 v ‘ 


> 
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cet établissement aux Sciences en général et à la connaissance des richesses 
naturelles du Maroc. 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 


FONDATION TCHIHATCHEF. 


(Commissaires : MM. A. Lacroix, H. Douvillé, Ch. Lallemand, 
R. Bourgeois, E. Fichot, G. Perrier, Ch. Maurain, J. Tilho, 
G. Durand-Viel.) 


Les arrérages de la fondation ne sont pas attribués. 


PRIX BINOUX. 


(Commissaires : MM. A. Lacroix, H. Douvillé, Ch. Lallemand, E. Fichot, 
G. Perrier, Ch. Maurain, J. Tilho, G. Durand-Viel; R. Bourgeois, 
rapporteur.) 


Votre Commission de géographie vous propose, à l'unanimité, d’attribuer 
le prix Binoux au colonel Épouarp De Manronne, attaché au Service géogra- 
phique de l’armée, pour l’ensemble de son œuvre de cartographie colo- 
niale et en particulier pour celle qu'il a réalisée en Afrique Occidentale 
Française où dans des circonstances difficiles 1l a réorganisé et développé 
le Service géographique de notre grande contrée africaine. 

Édouard de Martonne est un professionnel de la géographie coloniale, à 
laquelle il a consacré toute sa carrière. Quand il a été appelé à la direction 
du Service géographique de l’Afrique Occidentale Française, il s'était fait 
connaître par une série de travaux géodésiques et topographiques 
à Madagascar et au Maroc et sa conférence était affirmée aux yeux de tous 
les coloniaux, de telle sorte qu’en 1926, quand on songea en haut lieu à 
ressusciter le Service géographique de l’Afrique Occidentale Française, 
c’est à lui que fit appel le gouverneur général Merlin. 

L'œuvre était compliquée et demandait une compétence et aussi une 
énergie considérables; en effet, le Bureau topographique embryonnaire et 
mal défini qui existait en 1914 avait été abandonné de 1914 à 1921. Cela 
avait eu comme conséquence un véritable désastre. Les archives exis- 
tantes, levés d'itinéraires des officiers des colonnes expéditionnaires, les 
travaux de quelques topographes, avaient été ou pillés par des personna- 
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lités sans mandat, ou plus malheureusement encore détruits par l’humi- 
dité ou les termites. 

Tout était à refaire. Le Capitaine, puis Commandant et enfin Colonel 
se mit à l’œuvre. Avec le concours d'officiers ayant déjà fait des tra- 
vaux topographiques et géodésiques dans les Services géographiques 
coloniaux, avec le concours aussi du Service géographique de l’armée, il 
réorganisa un service complet, put reprendre les opérations géodésiques 
et les travaux topographiques, appliqua les méthodes spéciales que l'on 
emploie aujourd'hui dans les pays neufs ou associa l’astronomie et la 
photographie aux opérations topographiques, et réussit de telle sorte 
qu'aujourd'hui le Service géographique de l'Afrique Occidentale Française 
est l’un des mieux organisés de notre empire colonial, et que l’établis- 
sement de la Carte suit maintenant son évolution normale. En outre d’une 
carte régulière au 1/200000° dans les régions où la colonisation se 
développe le plus régulièrement, et qui couvre plus de 200", des 
levés semi-réguliers ou des reconnaissances sont exécutés dans les 
autres régions et avancent régulièrement ainsi que leur publication. 


On se rendra compte de l'intensité du travail à accomplir quand on se 
rappellera que la surface de notre colonie d'Afrique Occidentale Française 


correspond à trois fois celle de la France. 

Votre Commission a donc estimé que le prix Binoux, à décerner en 1936 
et destiné à récompenser l’auteur de travaux sur la géographie, ne pouvait 
être mieux attribué qu’au Colonel Épouarp pe MarTonxe. 

Elle propose donc à l’Académie de ratifier sa proposition. 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 


LS 
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NAVIGATION. 


PRIX DE LA MARINE. 


(Commissaires : MM. Ém. Picard, Ch. Lallemand, L. Lecornu, R. Bour- 
geois, M. Laubeuf, E. Fichot, G. Perrier, J. Charcot, J. Drach, 
H. Villat, J. Tilho, L. de Broglie, A. Caquot, G. Durand-Viel; 


Ém. Jouguet, rapporteur.) 


La Commission propose de décerner Le prix à M. René Pennin, ingénieur 
en chef du Génie Maritime, pour ses études sur le fonctionnement des 
torpilles automobiles. 


L’Académie adopte la proposition de la Commission. 


2 PRIX PLUMEY. 


(Commissaires : MM. Ém. Picard, Ch. Lallemand, L. Lecornu, R. Bour- 
geois, E. Fichot, G. Perrier, J. Charcot, J. Drach, Em. Jouguet, 
H. Villat, J. Tilho, L. de Broglie, A. Caquot, G. Durand-Viel; 
M. Laubeuf, rapporteur.) 

_ La Commission propose de décerner le prix à M. René Norquer, 

ingénieur en chef du Génie Maritime, pour ses études .de chaudières 

marines, études qui ont conduit à la création de chaudières perfectionnées, 
d’un rendement très supérieur à celui des chaudières existantes. 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 
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PHYSIQUE. 


PRIX L. LA CAZE. 


(Commissaires : MM. Ém. Picard, Éd. Branly. P. Janet, M. Brillouin, 
J. Perrin, M. de Broglie, Ch. Fabry. P. Langevin; A. Cotton, rap- 


porteur.) 


La Commission propose de décerner le prix à M. Jean Brcouesez, 
professeur au Muséum National d'Histoire naturelle, pour l’ensemble de 
ses travaux de magnéto-optique. 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 


PRIX FRANÇOIS HÉBERT. 
(Commissaires : MM. Ém. Picard, Éd. Branly, P. Janet, M. Brillouin, 
J. Perrin, À. Cotton, M. de Broglie, P. Langevin; Ch. Fabry, rap- 
porteur.) 


La Commission propose de décerner le prix à M. Grorees-ALrerr 
Bourey, directeur du laboratoire d'essais du Conservatoire national des 
Arts et Métiers, pour ses recherches sur les cellules photoélectriques et 
leurs applications. 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 


PRIX HUGHES. 


(Commissaires : MM. Ém. Picard, Éd. Branly, P. Janet, M. Brillouin, 
J. Perrin, A. Cotton, M. de Broglie, P. Langevin; Ch. Fabry, rap- 


porteur.) 


La Commission propose de décerner le prix à M. Marcez Laporte, 
professeur à la Faculté des sciences de Nancy, pour ses recherches sur la 
décharge électrique dans les gaz. 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 
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PRIX PAUL MARGUERITE DE LA CHARLONIE,. 


(Commissaires : MM. Ém. Picard. Éd. Branly, P. Janet, J. Perrin, 
A. Cotton, M. de Broglie, Ch. Fabry, P. Langevin; M. Brillouin, 
rapporteur.) 


La Commission propose de décerner le prix à M. Henrr ABRAHAM 

P è 
professeur à la Faculté des sciences de Paris, pour l’ensemble de son 
œuvre scientifique. 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 


FONDATION CLÉMENT FÉLIX. 


(Commissaires : MM. Ém. Picard, Éd. Branly, P. Janet, M. Brillouin, 
À. Cotton, M. de Broglie, Ch. Fabry, P. Langevin; J. Perrin, rap- 
porteur.) 


La Commission propose d’attribuer les arrérages de cette fondation 
à M'° Nive Caoucroux, attachée à l’Institut de Biologie physico-chimique, 
pour la continuation de ses travaux sur l’électrophorèse. 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 


CHIMIE. 


PRIX MONTYON DES ARTS INSALUBRES. 


(Commissaires : MM. A. Lacroix, H. Le Chatelier, A. Béhal, G. Urbain, 
G. Bertrand, A. Desgrez, R. Lespieau, M. Delépine; R. Fosse, rap- 
porteur.) 


La Commission propose de décerner le prix à M. Pauz De Grave, 
ingénieur chimiste de l’Université de Lille, pour ses travaux sur le phosgène. 
Une mention honorable de 1500" à M. Jean Le Bras, ingénieur de 
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l'École de physique et chimie industrielles, pour sa contribution à l'étude. 


des pouvoirs extincteurs de diverses matières vis-à-vis des liquides ou des 
vapeurs enflammés. 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 


PRIX JECKER. 


(Commissaires : MM. A. Lacroix, H. Le Chatelier, A. Béhal, G. Urbain, 
G. Bertrand, A. Desgrez, R. Fosse, R. Lespieau; M. Delépine, rap- 
porteur.) 


M. Cuances Dorrasse, professeur à l'École de physique et chimie 
industrielles, sous-directeur au Collège de France. a consacré ses premières 
recherches à la stéréochimie des composés éthyléniqués, chapitre peu | 
étudié de la Chimie, en raison des difficultés pratiques et théoriques dont | 
il est hérissé. Ce travail a fait l’objet d'une thèse de doctorat, présentant 
plusieurs résultats originaux, entre autres : description de cas assez excep- 
tionnels d'isomérie (bromostyrolène, corps iodé, etc.), étude de la trans- 
mutation des stéréoisomères avec mise en évidence d’un état d'équilibre, 
relations de l’isomérie avec l’isomorphisme et le polymorphisme. 

Ces travaux continués et développés pendant plusieurs années avec 
divers collaborateurs forment un ensemble qui a accru nos connaissances, 
non seulement sur la stéréochimie éthylénique, mais aussi sur diverses 
questions de théories ou de techniques soulevées au passage. On doit citer 
en particulier : l'addition des alcools aux cétones bromoéthyléniques (avec 
M. Gérald), le polymorphisme du dibenzoylméthane et de plusieurs de ses 
dérivés (avec M. Gillet), une méthode très générale de préparation des 
dicétones-4 (avec M. Henri Moureu), la tautomérie cétoénolique des 
dicétones-7 (avec M. Henri Moureu), une méthode de préparation des 
éthers énoliques de dicétones-4 (avec M. Chaux). | 

Dans un domaine entièrement différent, à propos de l’acroléine, de sa 
stabilisation et de sa condensation, M. Dufraisse a eu l’occasion de décrire, 
avec M. Gailliot, un phénomène singulier, quiest la production rythmique si 
de sillons dans les cassures de certains gels d’acroléine : cette particularité 
a servi de base à une hypothèse sur la structure des gels. 

En dehors de cette activité avec ses propres élèves, M. Dufraisse eut 
avec son Maitre, Charles Moureu, une longue collaboration qui naquitde 
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deux découvertes faites en commun : la propriété antioxygène, d’une part, 

et le rubrène, d’autre part. Cette collaboration, à laquelle participérent 
de He collaborateurs français CWillemart, Robin, Badoche, 

Enderlin, etc.) et étrangers (Dean, Butler, Blatt, etc.) ne fut interrompue 
que par la mort de Charles Moureu. Les acquisitions qui en résultérent 
sont trop connues pour qu'il soit nécessaire de les détailler, pas plus que 
leurs applications. 

Depuis la disparition de son Maitre, M. Dufraisse à poursuivi sans 
relâche l’œuvre commune avec l’aide de ses élèves français (Drisch, Buret, 
Loury, Chovin, Vieillefosse, Le Bras, Girard, Rocher, Velluz, Étienne, 
Gérard, M"° Pradier-Gibello) ou étrangers (Nakaé, Masumoto, Monier, 
Peres de Carvalho). De nouveaux faits ont été accumulés dans les deux 
ordres de recherches. 

En ce qui concerne la propriété antioxygène, ont été principalement 
travaillées la protection du caoutchouc et la défense contre l'incendie. 

C’est du temps de Moureu que M. Dufraisse, avec son Maître, et Dean 
découvrirent cette classe nouvelle et si intéressante de carbures colorés 
dont le premier, appelé rubrène, devint le prototype d'une multitude 
d’autres, depuis appelés rubènes. Ces hydrocarbures, pour la plupart, 
fixent spontanément l’oxygène pour le restituer par chauffage. Ce fait 
nouveau et inattendu a permis d'édifier une théorie de l’oxydabilité 
réversible. M. Dufraisse a par la suite multiplié les exemples et, de proche 
en proche, il a découvert récemment l’oxydabilité réversible de dérivés 
anthracéniques qui, eux, sont incolores; on était bien loin de soupçonner : 
cette propriété avant lui. 

Enfin, des recherches patientes et persévérantes, basées sur une habileté 
peu commune dans la préparation de nombreux et nouveaux dérivés des 
rubènes l’ont conduit à réformer l’ancienne formule du rubrène et de ses 
dérivés, adoptée du temps de Moureu. M. Dufraisse a établi aussi la vraie 
structure de ces corps, qui.sont des naphtacènes; c’est tout un nouveau 
chapitre de Chimie organique qui s'ouvre et dont l'intérêt suscite d’ailleurs 
déjà des travaux à l'étranger. 

M. Durraisse a eu, en outre, le mérite d’intéresser un grand nombre de 
travailleurs à ses recherches et de les animer de son propre zèle. 

. La Commission propose de lui attribuer le prix Jecker. : 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 
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PRIX L. LA CAZE. 


(Commissaires : MM. A. Lacroix, H. Le Chatelier, A. Béhal, 
G. Bertrand, A. Desgrez, M. Delépine, R. Fosse, R. Lespieau; 
G. Urbain, rapporteur.) 


La Commission propose de décerner le prix à M. Pauz Jos, professeur 
à la Faculté des sciences, pour l’ensemble de ses travaux dont la plupart se 
rapportent aux complexes minéraux auxquels il a apporté, d’un double 
point de vue théorique et pratique, de très importantes contributions. 

L'intérêt de son étude sur les cobaltammines réside non seulement dans 
la découverte d’espèces nouvelles, en particulier d’une série de sels de 
tétrammines, mais surtout dans la mise au point de méthodes originales, 
soit pour l’analyse qualitative des complexes, soit pour le dosage des ions 
dissimulés, soit pour la mise en évidence et le dosage de l’eau de consti- 
tution. 

A propos des nombreux complexes imparfaits dont M. Job a étudié la 
formation et la stabilité, il a donné une base théorique à la méthode des 
variations continues et montré qu'elle permet, d’une manière simple, de 
mesurer les constantes d'équilibre. Les méthodes spectrographique et 
spectrophotométrique se sont montrées dans les recherches de M. P. Job 
particulièrement fructueuses; elles ont pu être appliquées à d’autres pro- 
blèmes, tels, par exemple, que l’étude de l'hydrolyse. Les principes ainsi 
posés ont Latlles été utilisés par de nombreux chercheurs. 

La coloration des sels de cobalt en solution chlorhydrique n’avait été 
étudiée que d’un point de vue qualitatif. M. Job a montré que cette ques- 
tion peut être résolue quantitativement, et qu’il est possible d'appliquer la 
loi d’action de masse en présence d’acide concentré. 

En dehors de ses travaux de recherches, M. Job a publié, entre autres, 
un volume sur l'application des méthodes be ieR, à la chimie; ce livre a 
rendu de grands services. 

Ces importantes recherches justifient la proposition faite par la Section 
de Chimie en faveur de M. Pauz Jos. 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 
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FONDATION CAHOURS. 


(Commissaires : MM. A. Lacroix, H. Le Chatelier, A. Béhal, G. Urbain, 
G. Bertrand, A. Desgrez, M. Delépine, R. Lespieau; R. Fosse, rap- 
porteur.) R 


- La Commission propose d'attribuer les arrérages de la fondation à 
M. Anraur Bauvez, attaché au Muséum national d'histoire naturelle, 
auteur de recherches sur les Champignons. 


! L'Académie adopte la proposition de la Commission. 


PRIX HOUZEAU. 


(Commissaires : MM. A. Lacroix, H. Le Chatelier, A. Béhal, G. Urbain, 
G. Bertrand, M. Delépine, R. Fosse, R. Lespieau; A. Desgrez, rap- 


porteur.) 
L 


La Commission propose de décerner le prix à M. Maurice RanGier, 
docteur ès sciences, auteur d’études sur les transformations de l'acide 
* urique et du complexe jusqu'ici inconnu, résultant de la combinaison de 

ce Corps avec l’urochrome de l’urine. 


L’Académie adopte la proposition de la Commission. 


FONDATION CHARLES-ADAM GIRARD. 


(Commissaires : MM. A. Lacroix, H. Le Chatelier, A. Béhal, G.Bertrand, 
A. Desgrez, M: Delépine, R. Fosse, R. Lespieau; G. Urbain, rap- 


porteur.) 


La Commission propose d'attribuer les arrérages de la Fondation 
Charles-Adam Girard à M. Gronrers Kravrzorr, chargé de recherches à 
Pinstitut de Chimie de Paris, pour ses travaux sur l’électrolyse des sels 

* organiques de cuivre qui lui ont donné des résultats remarquables. 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 
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MINÉRALOGIE ET GÉOLOGIE. 


PRIX CUVIER. 


(Commissaires : MM. Ch. Barrois, H. Douvillé, F. Wallerant, 
L. Mangin, L. de Launay, P. Sabatier, L. Cayeux, Ch. Jacob; 
A, Lacroix, rapporteur.) 


La Commission propose de décerner le prix à M. Émie-Féuix Gaunin, 
professeur honoraire à l’Université d'Alger, pour ses beaux travaux sur 
la géographie physique de Madagascar et du Sahara qui sont riches en 
observations et en vues nouvelles. 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 
‘ 


PRIX VICTOR RAULIN. 


(Commissaires : MM. A. Lacroix, Ch. Barrois, H. Douvillé, F. Wallerant, 
L. Mangin, L. de Launay, P. Sabatier, Ch. Jacob; L. Cayeux, rap- 
porteur.) 


La Commission propose à l'unanimité de décerner le prix réservé cette 
année à la minéralogie et à la pétrographie à M. Henr: Lonccnamsen, 
professeur de minéralogie à la Faculté des sciences de Lyon. 

Les travaux de minéralogie de M. Longchambon ont principalement 
porté, dans ces dernières années, sur la mise au point de méthodes d'étude 
des corps cryptocristallins du genre des argiles, et:sur l’étude de certaines 
familles de minéraux appartenant à ce groupe. 

Entre autres résultats importants, obtenus par l’auteur pe celte voie, 
il convient de signaler l'établissement d’un mode d'étude des courbes de 
déshydratation des minéraux, aboutissant à l’enregistrement automatique 
et continu de ces courbes dans des conditions précises. Cette méthode se 
conjugue utilement avec l'étude de l’évolution thermique d’un minéral fait 
par dilatométrie, par diffraction des rayons X et par analyse thermique. 
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Ces méthodes ont permis de vérifier l’étroite analogie, prévue par 
M. Fersmann, existant entre les sépiolites et les palygorskites. 

Dans le domaine des argiles, un résultat non moins important a élé 
obtenu en démontrant que certaines d’entre elles sont intégralement 
constituées par des palygorskites (Lutétien du Bassin de Paris, Car- 
pentras, etc.). En sorte que l’on connaît maintenant à l'état microscopique, 
et parfaitement définis par des caractéristiques précises, deux des consti- 
tuants minéralogiques essentiels des sédiments argileux : la kaolinite ei la 


palygorskite. 


L’Académie adopte la proposition de la Commission. 


BOTANIQUE. 


PRIX DESMAZIÈRES. 


(Commissaires : MM. L. Bouvier, A. Lacroix, L. Mangin, J. Costantin, 
G. Bertrand, M. Molliard, L. Blaringhem, A. Guilliermond ; P.-A. Dan- 


geard, rapporteur.) 


. La Commission propose de décerner le prix à feu Camirre SAUvAGraAU, 
correspondant de l’Académie, professeur honoraire à la Faculté des 
sciences de Bordeaux, pour son ouvrage intitulé : Sur quelques algues 
phéosporées de Guéthary. 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 


PRIX MONTAGNE. 


(Commissaires : MM. L. Bouvier, A. Lacroix, L. Mangin, P,-A. Dangeard, 
G. Bertrand, M. Molliard, L. Blaringhem, A. Guilliermond; J. Cos- 
tantin, rapporteur.) 

: La Commission propose de partager le prix également entre : M. Germain 

Cuarauo, chef de travaux à la Faculté des sciences de Toulouse, pour 
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l’ensemble de ses travaux sûr un Groupe de Cryptogames : les Hépatiques ; 
et M. Jean Cuaze, assistant à la Faculté des sciences de Paris, pour l’en- 
semble de ses travaux sur la culture des Saprolégniées et les maladies du 
Champignon de couche. 

Les publications présentées par M. Germain CnazauD sont au nombre 
de trente-deux : elles se rapportent toutes aux Hépatiques. Une mention 
particulière doit être faite d’un très gros Mémoire sur le cycle évolutif de 
Fossombria pusilla Dun., de plus de 300 pages ornées de 285 figures dans le 
texte, avec 8 planches. Dans cet important travail, l’évolution de la plante 


est suivie à partir de la spore en cultures pures; on y trouve notamment les. 


études cytologiques très approfondies des cellules reproductrices et de 
l'appareil végétatif. 

Accompagnant ce grand travail, les autres Notes beaucoup plus courtes 
renferment également des observations intéressantes se rapportant à la 
Systématique, à la Biologie générale, à la germination des spores, à la 
Cytologie et la Spermatogénèse de diverses Hépatiques. 

La partie systématique renferme l’énumération des espèces de la région 
toulousaine et de la Haute Ariège; une mention doit être faite d’une clé 
dichotomique du genre Fossombria Raddi et la révision du genre Simodon 
Lindb.; elle comprend également des rectifications de diagnoses. L'auteur 
a contribué à l'établissement des Hepaticæ Selectæ criticæ. 

La partie biologique renferme des observations sur les conditons de vie 
et l'adaptation des divers organes, la ramification, la fausse dichotomie 
surtout du Metzgeriafurcata. Une mention particulière doit être faite du 
Sewardiella tuberifera, Metzgeriale de l’Inde septentrionale qui renferme 
des Champignons que l’auteur regarde comme causant la tubérisation. 
C’est Le terme le plus parfait de l’adaptation d’un gamétophyte pérennant 
à la vie commune avec des mycorhizes. Le bulbe est toujours indemne. 

L'étude de la multiplication végétative se rapporte, entre autres, à des 
Radula, Lophocolea ayant des propagules tous fonctionnels; à des rameaux 
adventifs sur les périanthes, à des amphigastres et à leurs feuilles. 

La germination des spores a été suivie chez divers types (Ærullania, Fege- 
tella) avec suppression expérimentale de la phase protonémique ; Ponises 
apparaît dans la spore même. 

En cytologie et spermatogénèse, M. Cnauaun a dénombré les chromo- 
somes de la phase haploïde (Fossombria) et étudié en détail la réduction 
chromatique et la formation des tétrades de spores; il a suivi le dévelop- 
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pement de l’œuf, la formation de l'embryon et sa transformation en sporo- 
phyte. 

Deux travaux sur des sujets différents ont été présentés par M. Jean 
Cuaze ; ils méritent la récompense qui lui est accordée. Jusqu'ici la culture 
pure des Saprolégniées était regardée comme très difficile; l’auteur est 
arrivé à la réaliser sur tous les milieux utilisés pour les Champignons 
ordinaires qui vivent en terre et fructifient à l’air. Les Saprolégniées sont 
cependant des types aquatiques et d'ordinaire rencontrés dans le corps 
de Poissons; malgré cette adaptation particulière, ils se cultivent sur les 
milieux solides comme des saprophytes, bien qu'ils soient parasites. 
M. Onaze est parvenu parfois à les réinoculer aux Poissons. Le Champignon 
reste stérile en milieu solide à la température du laboratoire; en milieu 
liquide on a des ébauches de zoosporanges, qui ne deviennent des organes 
produisant des zoospores que sur certains milieux liquides; jamais les 
organes sexuels ne se sont formés. 

Le second Mémoire a été publié en collaboration avec M. André Sarazin, 
c’est une étude biologique et expérimentale sur la môle, maladie du 
Champignon de couche. Les recherches ont été conduites suivant les tech- 
niques de la Cytologie et la Microbiologie. On y voit que le parasite Wyco- 
gone est turgescent et hypertrophié, aussi écrase-t-il les cellules du Psaliotte 
dans la partie fructifère et détermine leur mort; le Verticillium, autre forme 
de la maladie, ne joue aucun rôle dans les déformations du none Le 
fumier est impropre à la germination des spores des deux formes précé- 
dentes, qui n’a pas lieu non plus dans la terre à gobeter bien qu’elle soit le 
lieu de conservation de ces organes reproducteurs. L’infection naturelle 
s'opère sur certains cordons mycéliens ; on la réalise expérimentalement à 
coup sûr, en broyant le mycélium avec la terre à gobeter en présence de 
Bactéries. Le blanc pur stérilisé empêche la on des spores du 
parasite; il possède une immunité naturelle qui n’est pas due à la phago- 

cytose, mais à une sécrétion humorale. 


DRE Académie but la proposition de la Commission. 
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PRIX DE COINCY. 


(Commissaires : MM. L. Bouvier, A. Lacroix, L. Mangin, J. Costantin, 
P.-A. Dangeard, M. Molliard, L. Blaringhem, A. Guilliermond; 
G. Bertrand, rapporteur.) 


La Commission propose de décerner le prix à M. Désiré Bois, professeur 
honoraire au Muséum national d'histoire naturelle pour l’ensemble de ses 
travaux. 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 


ÉCONOMIE RURALE. 


PRIX DEMOLOMBE. 


(Commissaires : MM. L. Mangin, J. Costantin, P. Marchal, E. Leclainche. 
L. Lapicque, R. Fosse, G. Moussu, N.: E. Schribaux, rapporteur. 


La Commission propose de décerner le prix à M. Féuicren Bœvur, chef 
honoraire du Service botanique et agronomique de Tunisie à Ariana, pour 
son ouvrage intitulé : Les bases scientifiques de l'amélioration des plantes. 

Les plus grands progrès réalisés dans la production végétale au cours des 
vingt dernières années, sont incontestablement dus à l'introduction de 
variétés sélectionnées. 

Il a semblé à la Commission que le prix Demolombe devait aller de préfé- 
rence à une publication de génétique appliquée, susceptible de donner un 
nouvel élan à l’amélioration rationnelle des espèces cultivées. Le livre de 
M. Bœuf répond pleinement au désir de la Commission : c’est celui d’un 
savant très au courant des progrès réalisés en génétique depuis une dizaine 
d'années; c’est en même temps celui d’un technicien hors de pair, dont la 
maîtrise s'est révélée au service botanique et agronomique de Tunisie qu'il 
dirige depuis bientôt trente ans. En décernant le prix Demolombe à 
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M. Bœur, la Commission a voulu récompenser à la fois l’auteur d’une excel- 
lente publication, etle principal artisan de l’évolution si heureuse de la 
culture du blé dans nos possessions du Nord de l'Afrique au cours des 
quinze dernières années. 


L’ Académie adopte la proposition de la Commission. 


ANATOMIE ET ZOOLOGIE. 


PRIX DA GAMA MACHADG. 


(Commissaires MM. A. d’Arsonval, L. Bouvier, A. Lacroix, H. Douvillé, 
P. Marchal, K. Mesnil, Ch. Gravier, Ch. Pérez; M. Caullery, rappor- 
teur.) 

La Commission propose de décerner le prix à M. Pierre CaAPrE DE 

BaicLow, docteur ès sciences, pour ses travaux sur les Insectes Phasmides. 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 


FONDATION SAVIGNY. 


(Commissaires MM. A. d’Arsonval, L. Bouvier, A. Lacroix, H. Douvillé. 
P. Marchal, F. Mesnil, M. Caullery, Ch. Pérez; Ch. Gravier, rappor- 
‘ teur.) 


* La Commission propose de décerner le prix à M. René Dieuzeine, docteur 
ès sciences et en médecine, assistant de la chaire de zoologie à la Faculté 
des sciences d'Alger, qui a contribué à nous faire connaître les animaux 
de la faune côtière de nos possessions nord-africaines et leurs parasites. Il 
s’est occupé en particulier de deux Gastéropodes pulmonés marins très 
curieux (Contribution à l'étude de deux types de (rastéropodes pulmonés 


marins : Séphonaria algesiræ Quoy et Gaimard, et Gadinia garnoti Payrau- 
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deau, 196 pages, 13 planches, 41 figures dans le texte, Station d’Agriculture 
et de Péche de Castiglione, 1934, Alger, 1935), signalés depuis longtemps, 
étudiés par de bons auteurs, mais dont les affinités demeurent, malgré tout, 
énigmatiques. 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 


PRIX JEAN THORE. 


(Commissaires : CE A. d’ D A. Lacroix, H. Douvillé, P. Marchal, 
F, Mesnil, Ch. Gravier, M. Colles Ch. Pérez; L. Bouvier, rap- 
porteur.) 


La Commission propose de décerner le prix à M. Gasrox Porrevix, pour 
son ouvrage intitulé Histoire naturelle des Coléoptères de France : IV. 
Polyphaga Rhynchophora où Charançons. C’est le quatrième et dernier 
volume du travail consacré par cet auteur à l’Histoire naturelle des 
Coléoptères de France. Très bien illustré comme les précédents, ce volume 
est appelé à rendre de grands services à tous ceux qui s'intéressent aux 
Charançons de notre pays. 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 


MÉDECINE ET CHIRURGIE. 


PRIX MONTYON. 


(Commissaires : MM. A. d’Arsonval, A. Lacroix, Éd. Branly, F. Mesnil, 
Ch. Achard, L. Lapicque, J. Se Faure cp; Portier; H. Vies 
A. Gosset, Bo teurs) 


La Commission propose de décerner : 


Un prix de 2500" à M. Léon Deruouse, docteur en mÉdeeines pour 
son ouvrage intitulé : Dupuytren; 
. Un prix de 2500" à M. Manius Pia, nn d’ hydrologie théra- 
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peutique et de climatologie à la Faculté de médecine de Lyon, ‘pour son 
ouvrage intitulé : Traité *# climatologie biologique et médicale : 
+ Un prix de 2500" à M. Prenre Rieaup, oto-rhino-laryngologiste des 
4 Hôpitaux, chef de service à l'Hôtel-Dieu de Toulouse, pour son ouvrage 
; intitulé : Le labyrinthe, étude physto-pathologique et clinique ; 

- Une mention honorable de 1560! est accordée à MM. J4cques Courrois, 
médecin accoucheur, et Raouz Lecoo, directeur de laboratoire de l'hôpital 
de Saint-Germain-en-Laye, pour leurs travaux sur les colibacilloses obsté- 
tricales, les infections puerpérales et les toxémies gravidiques: 

Une mention honorable de 1500" est accordée à M. Axpré Fri, chef 
= de Service à la Faculté de médecine de Paris, pour son ouvrage intitulé : 
_ Le travail de l’ardoise et la pathologie professionnelle de l’ardoisier : 
Une mention de 1500" est accordée à M. Maurice Sourpiie, professeur 
à l'École de médecine de Nantes, pour son ouvrage intitulé : Traitement 
NH Beal de l’otospongiose ; 

Une citation est accordée à M. Éwux Gin BRIN, ancien interne des 
Latour de Paris, chef de clinique à la Faculté dé médecine de Paris, 
pour son ouvrage intitulé : Recherches sur le génie épidémique : Étude des 
variations du pouvoir pathogène et du pouvoir toxigène du bacille diphtérique : 

Une citation est accordée à M. Georées FaBianr, préparateur à la Faculté 
de médecine d'Alger, pour son ouvrage intitulé : Contribution à l’étude des 
antivirus. 


Rapport de M. À. Gosser sur l'ouvrage de M. Léon Dernoums, intitulé : 
- Dupuytren. 


Le docteur Dernoume à fait revivre la grande figure de Dupuytren et, 
grâce à des documents inédits trouvés dans les papiers de la famille, il a 
fait J ustice de certaines malveillances : la loire de Dupu tren en sort plus 

J Ê puy P 
pure | 


ae de M. H. Vincent sur l'ouvrage de M. Marius Piéey, intitulé : 
. Traité de climatologie biologique et médicale. 

. L'ouvrage de M. Marius Piéey comprend 3 volumes. Il a été édité avec 

la collaboration de 141 auteurs et est précédé d’une Introduction de 

M: d’Arsonval. Ce traité expose, parmi de nombreux problèmes, la Cli- 
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matophysique et la Climatochimie, la Bioclimatologie, la Climatologie 
humaine, la Climatopathologie, etc. 

C'est un ouvrage entièrement nouveau, fondé sur les lois de l’obser- 
vation biologique et qui représente un travail considérable. Il est rédigé 
par des savants ou des spécialistes de disciplines variées. 


Rapport de M. A. Gosset sur l'ouvrage de M. Pierre Ricaun, entitulé : 
Le labyrinthe. Etude physio-pathologique et clinique. 


L'auteur a groupé avec beaucoup de talent les acquisitions physiolo- 
giques, physio-pathologiques et cliniques que nous possédons sur le 
labyrinthe, et a apporté une part personnelle considérable, fruit d’un 
travail de quinze années. Tous ceux qui s'intéressent à ces questions, même 
sans être spécialisés, devront lire le très beau travail de M. Pierre Ricaur. 


Rapport de M. H, Vincent sur l'ouvrage de MM. Jacques Courrois et Raou 
Lecoo, 2ntitulé : Travaux sur les Colibacilloses obstétricales, les infections 
puerpérales et les toxémies gravidiques. 


L'ensemble de ces travaux comprend six publications sur les colibacil- 
loses obstétricales, les infections puerpérales et les toxémies gravidiques. 
Ces recherches, fondées sur les examens de laboratoire et les constatations 
cliniques, ont pour conclusion la prévention des infections puerpérales par 
la vaccinothérapie. | 


Rapport de M. H. Vincent sur l'ouvrage de M. Anvoré Feu, éntitulé : 
Le travail de l’ardoise et la pathologie professionnelle de l’ardoisier. 


Monographie consciencieuse et documentée sur l’industrie de l’ardoïise 
et la pathologie professionnelle des ardoisiers. La tuberculose pulmonaire 
s'avère assez fréquente chez ces derniers. M. Anpré Fer mentionne les 
modes de captage et d’abatage des poussières par aspiration ou noyage . 
dans l’eau pulvérisée, etc. 


Rapport de M. À. Gosser sur l'ouvrage de. M. Maurice SouroiLe, intitulé : 
Traitement chirurgical de l’otospongiose. 


/ 


. Dans ce travail de valeur, présenté sous forme de Rapport au Congrès 
de la Société française d'oto-rhino-laryngologie en octobre 1935, l’auteur 
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étudie la surdité progressive par ankylose de l’étrier. Reprenant lestenta- 
tives opératoires défendues par Gunnar Holmgren dans son Rapport au 
Congrès de Paris en 1922 où l’auteur préconisait, contrairement à l’absten- 
tion de règle jusqu'alors, la chirurgie microscopique de l'oreille et opposait 
quatre cas opérés d’otospongiose, Maurice SourpiiLe apporte une contri- 
bution personnelle de grande valeur. 


L’Académie adopte les propositions de la Commission. : 


PRIX BARBIER. 


(Commissaires : MM. A. d’Arsonval, A.Lacroix, Éd.Branly,E.Leclainche, 
F. Mesnil, H. Vincent, Ch. Achard, A. Gosset, J.-L. Faure, P. Portier:; 
L. Lapicque, rapporteur.) 


La Commission propose de décerner le prix à M. Benvarp Gouzon, pré- 
parateur à la Faculté des sciences de Marseille, pour son ouvrage intitulé : 
Sur l’Étude de quelques Porphyrines naturelles. Application aux pigments 
fluorescents de l'œuf des oiseaux. 


L'Académie adopte la proposition de la Commission, 


PRIX BRÉANT. 


(Commissaires : MM. À d’Arsonval, A.Lacroix, Éd. Branly, E. Leclainche, 
H. Vincent, Ch. Achard, L. Lapicque, A. Gosset, J.-L. Faure, P. Por- 
tier; F. Mesnil, rapporteur.) 


La Commission a retenu pour ce prix (constitué par les intérêts du 
capital) la candidature de M. Jean Larerer, ancien médecin des troupes 
coloniales, chef de laboratoire à l'Institut Pasteur de Tunis. Il y à bientôt 
dix ans qu'il a abordé à Dakar (avec MM. Sellards et Mathis) l'étude 
expérimentale de la fièvre jaune; c’est là que fut isolée la souche dite 
française du virus, point de départ de nombreuses recherches en Europe 
et en Amérique. M. Laigret a ‘pu ultérieurement, d'abord avec M. Sel- 
lards, puis seul, consacrer ses efforts à la préparation d'un vaccin en 
partant du virus amarile neutotrope de la souris, découvert en 1930 par 

M. Max Theiler. Notre regretté confrère Ch. Nicolle, témoin des efforts 
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déployés et qui y a lui-même participé, avait engagé son collaborateur à 
poser sa candidature au_Prix Bréant. La Commission, en présence des 
résultats obtenus dans l'application de ce vaccin en Afrique Occidentale 
française, propose unanimement l'attribution du prix à M. Laiérer. 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 


> PRIX GODARD. 


(Commissaires : MM. À, d’Arsonval, A. Lacroix, E. Branly, E. Leclainche, 
F. Mesnil, H. Vincent, Ch. Achard, L. Lapicque, À. Gosset, J.-L. Faure, 
P. Portier; M. Caullery; rapporteur.) 


La Commission propose de décerner le prix à M. Prenre Feyez, docteur 
ès sciences, boursier de recherches à la Caisse nationale des sciences, pour 
son ouvrage intitulé : Le tube urinaire dans la série animale. 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 


PRIX MÈGE. 


(Commissaires : MM. A .d’Arsonval, A. Lacroix, Éd. Branly, E. Leclainche, 
H. Vincent, Ch. Achard, L. Lapicque, A. Caire J.-L. Faure, P. Por- 
tier; F. Mestit RAA TRS 


La Commission propose de décerner le prix à M. Joseps Macrou, chef 
de service à l’Institut Pasteur, pour son ouvrage intitulé : L'œuvre 
scientifique de Maurice Nicolle. 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 


PRIX BELLION. 


(Commissaires : MM. A. d’Arsonval, A. Lacroix, Éd. Branly, E. Leclainche, 
F. Mesnil, Ch. Achard, L. Lapicque, A. Gosset, J:-L. Faure, P. Por- 
tier; H. Vincent, rapporteur.) 


La Commission propose de décerner le prix à M. Marcez Beunn, direc- 


teur de l’Institut bactériologique de.Tours, pour son ouvrage intitulé : 
Coquillages et fièvres typhoïdes. 
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L'auteur a rassemblé une abondante documentation sur le rôle des 
coquillages dans l’étiologie de cette infection. Il pousse un cri d'alarme 
sur le danger bien connu de ces aliments consommés crus et analyse les 
divers facteurs de contamination des coquillages par les matières fécales, les 
eaux d’égout, etc., sur place et chez les détaillants. Il étudie les modes d’épu- 
ration, rappelle les décrets et règlements concernant l’élevage, la pêche et la 
vente des mollusques et propose de nouvelles mesures prophylactiques et 
administratives concernant ce dangereux et fréquent mode d'infection. 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 


PRIX DU BARON LARREY. 


(Commissaires : MM. A. d’Arsonval, A. Lacroix, Éd. Branly, E. Leclainche, 
F. Mesnil, Ch. Achard, L. Lapicque, A. Gosset, J.-L. Faure, P. Portier; 
H. Vincent, rapporteur.) 


La Commission propose de donner le prix à M. Pierre Ounar», médecin 
général de 1'° classe à la Direction centrale du Service de Santé au Ministère 
de la Marine, pour son important ouvrage intitulé : Organisation et fonc- 
tionnement du Service de Santé de la Marine à la mer, en temps de guerre. 

L'ensemble des Mémoires de M. P. Oudard sur le Service de Santé de la 
Marine pendant le combat, au Continent et dans les Colonies, est inspiré par 
une grande expérience personnelle. Il est l’œuvre mûrie d’un esprit original 
et novateur qui, par ailleurs, jouit d’une grande et justifiée réputation 
chirurgicale. 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 


_ 


. FONDS CHARLES BOUCHARD. 


(Commissaires : MM. A. d’Arsonval, A. Lacroix, Éd. Branly, E. Leclainche. 
F. Mesnil, H. Vincent, Ch. Achard, L. Lapicque, J.-L. Faure, P. Por- 
tier; À. (rosset, rapporteur.) 


La Commission propose de décerner un prix de 2500" à M. Mario Lerer, 


ancien interne des hôpitaux, chef de clinique chirurgicale à la Faculté de 


médecine de Paris, pour son ouvrage intitulé : Les traumatismes du fote. 
Traitement et pronostic. 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 
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PRIX JEAN DAGNAN-BOUVERET. 


(Commissaires : MM. A. d’Arsonval, A. Lacroix, Éd. Branly, E. Leclainche, 
H. Vincent, Ch. Achard, L. Lapicque, A. Gosset, J.-L. Faure; 
F. Mesnil, rapporteur.) 


La Commission, à l’unanimité, propose d'attribuer ce prix, le plus 
important dont elle dispose, à M. Craunius Recau», professeur à l’Institut 
Pasteur, directeur du Laboratoire de Radiophysiologie de l’Université de 
Paris et des Services de la Fondation Curie, pour l’ensemble de ses 
recherches d'Histophysiologie et de Radiophysiologie normales et patho- 
logiques. 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 


CANCER ET TUBERCULOSE. 


FONDATION ROY-VAUCOULOUX. 


(Commissaires : MM. F. Mesnil, M. Caullery, Ch. Achard, L. Lapicque, 
A. Gosset, J.-L. Faure; H. Vincent, rapporteur.) 


L 

La Commission propose de décerner un prix à M. Léon VeLzuz, profes- 
seur agrégé au Val-de-Grâce, docteur ès sciences, pour ses essais de can- 
cérisation expérimentale à l’aide de carbures polycycliques. 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 


PRIX LOUISE DARRACQ. 


(Commissaires : MM. F. Mesnil, H. Vincent, M. Caullery, Ch, ASE 
L. Lapicque, J. L. AS A. Gosset , rapporteur.) 


La Commission propose de décerner un prix de 6000" à MM. CnarLes 
OsEruiN6, agrégé pérennisé à la Faculté de médecine de Paris, et Maurice 
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Guérin, assistant à l'Institut du cancer de cette Faculté, pour leurs 
travaux sur la production de tumeurs avec l'agent de la leucémie transmis- 
sible des poules. 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 


PRIX EUGÈNE ET AMÉLIE DUPUIS. 


(Commissaires : MM. H. Vincent, M. Caullery, Ch. Achard, L. Lapicque, 
À. Gosset, J.-L. Faure; F. Mesnil, rapporteur.) 


La Commission propose d’accorder ce prix, qui est décerné pour la 
première fois, à M. Ervesr Cocrau», chef de laboratoire à l'hôpital Laënnec, 
pour l’ensemble de ses recherchessur la tuberculose : antagonisme entre le 
goitre et la tuberculose; tuberculose du lapin (tuberculose spontanée; 
modalités diverses de la tuberculose expérimentale; action des doses 
massives de BCG); allergie durable obtenue avec des bacilles tuberculeux 
morts et enrobés dans la päraffine. 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 


PHYSIOLOGIE. 


PRIX MONT YON. 


: (Commissaires : MM. A. d'Arsonval, F. Mesnil, Ch. Gravier, H. Vincent, 


M. Molliard, M. Caullery; L. Lapicque, rapporteur.) 


La Commission propose de décerner le prix à M. Gzonces Vanueus, 
docteur ès sciences physiques, pharmacien capitaine, pour l’ensemble de 
ses travaux sur la Biochimie du potassium. 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 
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PRIX L. LA GAZE. 


(Commissaires : MM. A. d’Arsonval, F. Mesnil, Ch. Gravier, H. Vincent, 
M. Molliard, M. Caullery; L. Lapicque, rapporteur.) 


La Commission propose de décerner le prix à M. Cmarces Duéré, 
professeur à la Faculté des sciences de l’Université de Fribourg (Suisse), 
pour son œuvre physiologique, particulièrement pour ses travaux sur la 
spectrographie des matières biologiques (absorption dans l’ultraviolet et 
fluorescence ), domaine dans lequel il s’est acquis une autorité mondiale, 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 


PRIX POURAT. 


(Commissaires : MM. À. d'Arsonval, F. Mesnil, Ch. Gravier, H. Vincent, 
M. Caullery, L. Lapicque; M. Molliard, rapporteur.) 


La Commission propose de décerner le prix à M. Roëerr GAUTHERET, 
docteur ès sciences, chargé de conférences à l'École des Hautes Études, 
pour sa thèse intitulée : Recherches sur la culture des végétaux. Essais de 
culture de quelques tissus méristématiques. 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 


PRIX MARTIN-DAMOURETTE. 


(Commissaires : MM. A. d'Arsonval, Ch. (Giravier, H. Vincent, 
M. Molliard, M. Caullery, L. Lapicque; F. Mesnil, rapporteur.) 


La Commission propose de décerner le prix à M. DanæLz Bover, 
assistant au Laboratoire de chimie thérapeutique à l’Institut Pasteur, pour 
ses recherches pharmacologiques sur les sympathicolytiques de synthèse, 
en particulier sur les dérivés de l’aminométhylbenzodioxane. 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 


PR PT ER PT | 
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STATISTIQUE. 


PRIX MONTYON. 
Home; MM. Ém. Picard, L. Lecornu, M. d’Ocagne, H. Lebesgue, 
J. Drach, Ch. Madras: Ém. Borel, rapporteur. ) 


La Commission propose de décerner le prix à M. Micnez Huerr, 
directeur de la Statistique générale de la France, pour l’ensemble de ses 


travaux de Statistique. 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 


HISTOIRE ET PHILOSOPIIIE DES SCIENCES. 


PRIX BINOUX. 


(Commissaires : MM. Ém. Picard, L. Bouvier, L. de Launay, Ém. Borel, 
L. de Broglie: M. Caullery, M. d'Ocagne, rapporteurs.) 


La Commission propose de décerner un prix de 000" à M. PauL 


Nève ne Méverentes, professeur à l’Université de Liége, pour son ouvrage 


intitulé : Jean-Baptiste van Helmont, philosophe par le feu. 


Un prix de 1500" à M. Cuarces CaRanes, ancien élève de l’École 
? 


. polytechnique, chef du service technique de la Société des condenseurs 


Delas, pour son ouvrage intitulé : Denys Papin. 
L'Académie adopte la proposition de la Commission. 


(] 
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OUVRAGES DE SCIENCES. 


PRIX HENRI DE PARVILLE, 


(Commissaires : MM. J. Perrin, E. Leclainche, Ém. Borel, Ch. Gravier, 
P. Janet; Em. Picard, A. Lacroix, rapporteurs, ) 


La Commission propose de décerner : 


Un prix de 3000" à M. Gronces Baunar, professeur à la Faculté des 
sciences de Paris, directeur-adjoint de l'École normale supérieure, pour 
ses Cours de Thermodynamique, d'Électricité, d’Optique et de Mécanique 
physique; 

Un prix de 2000" à M. Guiccaume GRanoiDdter, secrétaire général de la 
Société de Géographie, pour l'Atlas des colonies françaises, protectorats et 
territoires sous mandat de la France, publié sous sa direction, atlas d’une 
grande importance pour la connaissance à tous égards des en parties 
de la France d'outre-mer; 

Un prix de 2000" à M. Pierre Gausa, ingénieur des arts et manufactures, 
secrétaire-rédacteur de l’Académie des sciences, pour son étude intitulée : 
L'Académie des sciences de l’Institut de France, qui présente un vif intérêt 
pour l’histoire de l’Académie. 


L'Académie adopte les propositions de la Commission. 
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MÉDAILLES. 


MÉDAILLE BERTHELOT. 
La médaille est décernée : 


à M: Paus ne GRagve, lauréat du prix Montyon des arts insalubres: 
à M. Pauz Jos, lauréat du prix L. La Caze; 
à M. Maurice Rawaier, lauréat du prix Houzeau. 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 


PRIX GÉNÉRAUX. 


PRIX FONDÉ PAR L'ÉTAT. 


Granp Prix DES SCIENCES MATHÉMATIQUES. 


(Commissaires : MM. L. Lecornu, J. Hadamard, Éd. Goursat, Em. Borel, 
H. Lebesgue, E. Cartan; Ém. Picard, rapporteur.) 


La Commission propose de décerner le prix à M. Maurice Gevruy, 
professeur à la Faculté des sciences de Dijon, pour ses travaux sur les 
équations aux dérivées partielles. 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 


PRIX BORDIN. 


"Ts (Commissaires : MM. E. Bouvier, H. Douvillé, P.-A. Dangeard, 
H. Vincent, M. Caullery, M. Molliard: A. Lacroix, rapporteur.) 


La Commission propose de décerner le prix à M. Henri Tenmien, pour 
ses importantes études géologiques sur le Maroc central et le Moyen- 
Atlas septentrional. 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 
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PRIX LALLEMAND. 


(Commissaires : MM. d’Arsonval, L. Bouvier, P. Marchal, F. Mesnil, 
Ch. Gravier, M. Caullery ; A. Gosset, rapporteur.) 


La Commission propose de décerner le prix à M. Evan Berrranp, direc- 
teur à l’École pratique des Hautes Études, chef de laboratoire à la Salpé- 
trière, pour son ouvrage intitulé : La micrographie en lumière infrarouge. 
Application à la cytologie rénale. 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 


PRIX VAILLANT. 


(Commissaires : MM. Éd. Branly, Ém. Borel, M. d'Ocagne, H. Lebesgue, 
J. Perrin, A. Cotton; Ém. Picard, rapporteur.) 


La Commission propose de décerner le prix au Père Lesay, corres- 
pondant de l’Académie, directeur de l'Observatoire de Zi-Ka-Wei, près 
Shanghaï, pour ses recherches sur les mesures de la pesanteur en Extrême- 
Orient. 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 
P prop 


PRIX LE CONTE. 


(Commissaires : MM. J. Perrin, E. Leclainche, Ém. Picard, A. Lacroix, 
L. Bouvier, P.-A. Dangeard, F. Mesnil, M. Caullery, E. Schribaux, 
A. Guilliermond; M. Molliard, rapporteur.) 


La Commission propose de décerner le prix à feu JoLreN Cosranrin, 
membre de l'Académie, professeur honoraire de botanique au Muséum 
national d'histoire naturelle, pour l’ensemble de son œuvre. 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 
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PRIX JEAN REYNAUD. 


pe ares: MM. À. d’Arsonval, J.-L. Breton, Em. Borel, M. Molliard, 
+ J. Perrin; Ém. Picard, enr) 


La Commission propose de décerner le prix à M. Arrrep Lacroix, 
secrétaire perpétuel de l'Académie, professeur de minéralogie au Muséum 
national d'histoire naturelle, pour l’ensemble de son œuvre scientifique. 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 


PRIX DU BARON DE JOEST. 


(Commissaires : MM. Ém. Picard, L. Lecornu, Ed. Goursat, Em. Borel, 
H. Lebesgue, À. Caquot; M. d’Ocagne, rapporteur.) 


La Commission propose de décerner le prix à M. Paur RoBerT, pro- 
fesseur au Lycée Louis-le-Grand, pour les travaux très remarquables qu'il 
a publiés sur la Géométrie anallagmatique prise en elle-même et considérée 
dans ses rapports avec la Géométrie projective. 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 


PRIX HOULLEVIGUE. 


(Commissaires : MM. L. Bouvier, À. Lacroix, KF. Mesnil, Ch. Gravier, 
G. Bertrand, L. Lapicque; M. Caullery, rapporteur.) 


La Commission propose de décerner le prix à M. Ériexxe Worr, assis- 
tant à la Faculté de médecine de Strasbourg, qui a réalisé, au cours des 
dernières années, un très important ensemble de recherches expérimentales 
sur le développement du Poulet et obtenu des résultats d’une grande portée 
générale, établis par une technique élégante avec une précision rigoureuse 
et interprétés avec sûreté et mesure. 

Son point de départ a été d’obtenir la production expérimentale métho- 
dique de monstruosités définies, reproduisant celles que l’on rencontre spo- 
radiquement de façon spontanée (ce qui n'avait pas encore été réalisé) et 
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de fixer avec précision les facteurs qui les déterminent. Il s’est servi à cet 
effet d’irradiations par les rayons X localisés (grâce à des dispositifs spécia- 


lement imaginés) sur des surfaces extrêmement réduites et bien définies du 


germe, à des âges variés et avec des intensités graduées. Il a pu montrer 


ainsi, contrairement à ce qui avait été affirmé, que les diverses monstruo- . 


sités naturelles relevaient purement et simplement de lésions ou d'anomalies 
de portions définies du germe à des phases données du développement. 
Il a plus spécialement étudié lomphalocéphalie, l’otocéphalie, la cyclopie, 
surtout la symélie (dont il a considérablement étendu le domaine), et, 
d’une façon plus rapide, beaucoup d’autres monstruosités. Les méthodes 
employées et le mécanisme mis en lumière s'appliquent de toute évidence à 
l'ensemble des processus tératogéniques. Le travail principal de M. Wolff 
| Les bases de la tératogénie expérimentale des Vertébrés amniotes, d'après les 
résultats des méthodes directes (*)| marque une étape importante dans le 
progrès de la tératogenèse, en même temps d’ailleurs qu’une contribution 
de grande valeur à l'embryogénie.expérimentale en général. 

Une autre série de recherches de M. Wolff, se rattachant aussi à 


l’'embryologie expérimentale (et faite en partie en collaboration avec 


M. A. Ginglinger), l’a conduit à des résultats non moins remarquables et 
décisifs : la production expérimentale méthodique de divers degrés d’inter- 
sexualité chez le Poulet, par l’action de doses définies d'hormones sexuelles 
(folliculine, androstérone, etc.), déposées, en solution huileuse, à la sur- 
face de l’allantoïde et absorbées progressivement par celle-ci. Ces résultats 
ont été obtenus en même temps que ceux de M" V. Dantchakoff, mais 
d’une façon tout à fait indépendante. M. Wolff a montré une sagacité et 
une mesure remarquables dans l'interprétation des faits, dans la fixation 
des limites et de la stabilité des transformations constatées. Ses recherches, 
qui ont déjà donné lieu à la publication de deux Mémoires et de nombreuses 
notes, sont en plein développement et seront certainement encore trés 
fécondes. | | 

Les travaux précédents montrent donc, en M. Wolff un esprit original, 


un expérimentateur précis, un critique pénétrant, qui a su déjà dégager 


de ses recherches une ample moisson de résultats du plus haut intérêt; 
cela justifie de lui attribuer le prix Houllevigue. 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 


(*) Archives d'Anatomie, d'Histologie et d'Embryologie, 22, 1936, p. i-382. 
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PRIX PARKIN. 


(Commissaires : MM. A. d’Arsonval, F. Mesnil, Ch. Gravier, H. Vincent, 
GG: Bertrand, À. Desgrez, Ch. Achard; L. Lapicque, rapporteur.) 


La Commission propose de décerner : 


Un prix de 2400! à MM. Jean-Jacques Boucrarr, professeur à l’Uni- 
versité de Gand, et FErxanp Jourpan, chef de travaux de physiologie 
de la Faculté de médecine de Lyon, pour leur travail sur la pharmaco- 
dynamie des vaisseaux cérébraux ; 

-Un encouragement de 1000" à M. Bernarn Ménérrez, ancien interne 
des Hôpitaux, assistant à l'Hôpital Beaujon, pour son ouvrage intitulé : 
Le carbone activé intraveineux en thérapeutique. Essais cliniques et expéri- 
mentaux. 


Phdane adopte les propositions de la Commission. 


Ce PRIX SAINTOUR. 


LE TA MM. L. Bouvier, E. Dtachale P.-A. Dangeard, F. Mesnil, 
… F. Vincent, M. Mol: A. Poe rapporteur.) 


La Commission propose de décerner le prix à M. Roserr Wir, chef de 
travaux à la Faculté des sciences de Paris, pour son ouvrage intitulé : 
Contribution à l'étude des Cnidaires et de leurs nématocystes. 


M. Weill poursuit depuis 10 ans des travaux sur les Cœlentérés et parti- 
culhièrement sur leurs nématocystes; il a fourni des données nouvelles sur 
leurs diverses formes, et a précisé leur origine, leurs migrations chez leur 
porteur, leur fonctionnement. Il a recueilli lui-même une partie de ses 
documents sur la côte pacifique des États-Unis et sur celles d’Indochine. 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 
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PRIX LONCHAMPT. 


(Commissaires : MM. A. d’Arsonyal, A. Lacroix, L. Mangin, 
E. Leclainche, F. Mesnil, G. Moussu; G. Bertrand, rapporteur.) 


La Commission propose de décerner le prix à M. Paus Mecs assis 
tant à la Faculté des sciences de Paris, pour ses recherchessur l'aluminium 
chez les animaux. 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 


É PRIX WILDE, 


(Commissaires : MM. Ém. Picard, H. Deslandres, Ém. Borel, Bertrand, | 
J. Perrin, E, DEREOR: A. Lacroix, rapporteur.) 


l'ensemble de son œuvre bites 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 


PRIX CAMÉRÉ. 


(Commissaires : MM. H. Le Chatelier, L. Lecornu, J.-L. Breton, | 
P. Séjourné; J,-Drach, Em. -Jougner: M-d'0/te ne 


La Commission propose de décerner: le prix à M. Lucien CHapEensow 
ingénieur des Ponts et Chaussées à Lyon, pour ses travaux relatifs à l'art me 1e 
de construire et à l'hydraulique, en même temps que pour ses étui és 
mathématiques, fécondes en importantes Apphpatane À Le physique 
théorique. Lu FE EL AE SES 


= 
TA 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 
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PRIX GUSTAVE ROUX. 


M hianires: MM. J. Perrin, É. Leclainche, Ém. Die R. Bourgeois, 
re L. Bouvier; L Lacroix, rapporteur.) 


La Commission propose de décerner le prix M. Henri Eruarr, directeur 
de l’Institut pédologique du Bas-Rhin, chargé de conférences à l'Univer- 
sité de Nancy pour son ouvrage intitulé : Trarté de pédologie. 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 


PRIX THORLET. 


(Gommissaires : M. J. Perrin, E. Leclaimche, Em. Picard, R. Bourgeois, 


L. Bouvier ; À. Lacroix, rapporteur.) 


La Commission propose de décerner le prix à M. Pauz Dorveaux, 
docteur en médecine, bibliothécaire en chef honoraire de la Faculté de 
pharmacie. 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 


PRIX ALBERT I* DE MONACO. 


(Commissaires : MM. J. Perrin, E. Leclainche, Ém. Picard, A. Lacroix, 
H. Deslandres, R. Bourgeois, A. Cotton, E. Fichot, Ch. Fabry, 
Ch. Maurain; G. Perrier, rapporteur.) | 


C'est à la collaboration de M. Fervann Hozweck, maître de recherches 
à la Caisse nationale de la recherche scientifique, maître de conférences 
adjoint à la Faculté des sciences de Paris, et du R. P. Pierre Lejay, 
directeur de l'Observatoire Zi-Ka-Weï près Shanghaï, qu'est due la créa- 
tion d’un appareil destiné à la détermination de l'intensité relative de la 
pesanteur, la pendule élastique, qui vient d'apporter dans ce genre d’obser- 
vations une véritable révolution. 3 

: Dans cette création, chacun de ces deux savants a eu sa part : 
le R. P. Lejay a eu l’idée de la méthode, en a poussé fort loin l'analyse 
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mathématique et ensuite, infatigable sur le terrain, a procédé lui-même à 
des multiples détention en France et en Értrénié Orient. 

M. Holweck a établi dans son laboratoire l'appareil dont la construction 
s'est heurtée à de nombreuses difficultés techniques. Il a créé successive- 
ment quatre types, dont chacun réalise sur le précédent d'importants per- 
fectionnements. La pièce de l'appareil la plus délicate à construire est une 
lame dont l’élasticité doit être autant que possible indépendante de la 
température. L'’élinvar, découvert et étudié par notre correspondant 
M. Ch.-Ed. Guillaume, a heureusement pu être employé. 

Aujourd’hui appareil et méthode sont complètement au point. 

Pour donner une idée des avantages que le géodésien peut retirer de 
l'invention de MM. Holweck et Lejay, il suffit de remarquer que depuis le 
début du xix° siècle jusqu’à l’époque de la réalisation de leur appareil, à 
peine une cinquantaine de stations de gravité avaient été exécutées sur le 
territoire de la France métropolitaine et en Algérie. Ces déterminations, 
aussi bien absolues que relatives, poursuivies avec les anciens appareils de 
pendule, toujours lourds et compliqués, étaient fort coûteuses et nécessi- 
taient un long séjour en chaque station. À moins de disposer d’un personnel 
et de crédits que nous ne saurions obtenir en France, il eût été impossible : 
de les multiplier d’une manière suffisante pour suivre de près tous les pro- 
blèmes que pose l'étude de la gravité : forme du géoïde, répartition et den- 
sités des matériaux de la croûte terrestre, etc. 

Depuis qu’en 1932 l’appareil Holweck-Lejay est devenu d’un usage 
courant, plusieurs centaines de stations ont été exécutées en France, dans 
l'Afrique du Nord et en Extrème-Orient. Ces dernières, réparties en Chine, 
Indochine, Malaisie, etc., sont toutes dues à l’infatigable activité du 
R. P. Lejay. - Cr 

Seul, l'appareil Holweck-Lejay permettra d'établir, dans des conditions 
inespérées de rapidité, de bon marché relatif et de précision, le Réseau gra- 
vimétrique, dont une Commission spéciale du Comité national français de 
Géodésie et Géophysique poursuit la réalisation en France, en Afrique du 
Nord et au Levant, 

Plusieurs personnalités et Services étrangers ont déjà tiré de l’appareil 
Holweck-Lejay de très beaux résultats, par exemple notre correspondant, 
M. Nôrlund, directeur de l’Institut alaue du Danemark. Le Coast 
‘and Geodetic Survey des États-Unis vient d'acquérir un de ces appareils, 
avec lequel, sans aucun doute, il multipliera, dans des proportions consi- 
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dérables, les déterminations- de gravité déjà fort nombreuses sur son 
territoire. 

L'appareil Holweck-Lejay constitue donc une invention destinée à jeter 
sur la Géodésie française un lustre particulier. 

M. Holweck n'avait encore été l’objet d’aucun témoignage dose 
scientifique en raison de sa participation à l'invention remarquable du Pen- 
dule élastique, tandis que le R. P. Lejay avait été élu récemment corres- 
pondant de l’Académie des sciences pour la Section de Géographie et 
Navigation. Aussi, lorsqu'il a été question de leur décerner en commun le 

Prix Albert [* de Monaco, le R. P. Lejay a-t-il tenu à s’effacer devant son 
collaborateur, il en a exprimé formellement le désir. 

En conséquence, la Commission du Prix Albert 1°" de Monaco demande 
à l’Académie de vouloir bien décerner ce Prix à M. Holweck seul. 

Nul doute que si M. Hozwegcx était le bénéficiaire du Prix Albert [* de 
Monaco, ce prix lui permettrait de poursuivre dans de meilleures conditions 
ses études sur les déterminations relatives de la gravité, d'étudier et de 
résoudre les nombreux problèmes que soulève l'emploi du Pendule élas- 
tique, par exemple l’influence du champ magnétique sur-lame élastique 
d’élinvar, etc. 

Nous insistons donc très vivement pour que ce savant reçoive l’importante 
récompense qu'il a méritée par ses beaux travaux. 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 


PRIX MARQUET. 


(Commissaires : MM. Em. Picard, H. Deslandres, L. Lecornu, Em. Borel, 
E. Cartan, H. Villa : A. Cotton A ir 
La Commission propose de décerner Le prix à M. Gusrave RigauD, pro- 
fesseur à la Faculté des sciences de Paris, pour ses recherches sur les 
hautes températures; 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 


ASE 
[Su 
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PRIX ALEXANDRE DARRACQ. 


(Commissaires : MM. A. Lacroix, H: Le Chatelier, À. Béhal, G. Urbain, 
G. Bertrand, À. Desgrez, R. Fosse, R. Lespieau; André Blanchard, 
directeur du Service des Poudres, représentant du Ministère de la 
Guerre; M. Delépine, rapporteur.) 


La question posée pour 1936 était ainsi formulée : 

« Recherches relatives à la découverte d’un procédé économique, permettant 
de fabriquer de l'acide sulfurique avec les matériaux existant sur le sol 
national. À défaut de la mise au point complète d'un procédé nouveau répon- 
dant au but poursuivi, l’Académie se réserve la possibilité d'attribuer sur les 
arrérages de cette fondation, des récompenses aux savants, industriels et 
inventeurs qui, par leurs travaux, auraient contribué à faciliter la solution 
du problème posé. » 

La Commission du prix a reçu plusieurs travaux se rapportant à la 
question de l’acide sulfurique: deux offraient, en certaines de leurs parties, 
un caractère nouveau, mais à coup sûr éloigné du caractère économique 
exigé; en tout cas, n'offrant aucun élément d'appréciation de leur valeur 
pratique. De sorte que la Commission n’a retenu, à son grand regret, 
aucun de ces travaux pour le prix Darracq. ‘ 

Mais s'inspirant des conditions de la donation, elle a tourné son attention 
d'un autre côté. En effet, le prix Darracq est « destiné à récompenser la 
découverte la plus remarquable dans la Science, les industries de la locomo- 
tion automobile, de l'aviation, des arts mécaniques, de la Chimie, en tant que 
ces inventions touchant à l’intèrét public soient susceptibles de contribuer à la 
défense de notre cher pays en aidant à assurer l’inviolabilité du sol sacré de 
la Patrie Française. Les candidats à ce prix devront étre de nationalité fran- 
çaise el choisis de préférence parmi ceux ne possédant pas de fortune ». 

Se plaçant sur le terrain de la chimie, des industries de la loco- 


motion automobile, de l'aviation et de la défense du pays, la Commission a 


pris connaissance des efforts accomplis actuellement en France pour la pro- 
duction de l’essence au moyen de matériaux retirés du sol français. 

Elle à ainsi eu à examiner les travaux de MM. Ériexne Aumisenr, direc- 
teur de la Société nationale de recherches sur le traitement des combus- 
tibles, à Senlis; Ferpivaxo VazLerrs, ingénieur en chef des usines de la 
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Compagnie des Mines de Béthune, et Francis Micuor-Duponr, ingénieur- 
chimiste à Chaalis. 

Les deux premiers auteurs se sont occupés de la fabrication de l'essence 
_par hydrogénation de la houille; le troisième, de l’utilisation des hignites 
pour l'obtention d'essence motrice, voire même des carbures benzéniques et 
du soufre. 

Pour hydrogéner la houille, MM. Audibert et Vallette la soumettent, 
finement pulvérisée et empâtée avec de l'huile de houille à l’action de 
l'hydrogène, sous pression élevée et avec agitation, à une température de 
45o° environ. Le mélange ainsi traité donne des gaz combustibles, des 
hydrocarbures ayant les propriétés de l'essence pour moteurs d’automo- 
biles, une huile moyenne ou légère et une huile lourde. La quantité de cette 
dernière peut-être réglée de façon à servir à l'empätage de nouvelle houille, 
sans nouvel apport, de sorte que les gaz, l'essence et l’huile légère nous 
apparaissent bien comme résultant de l’hydrogénation de la houille. L'huile 
moyenne, hydrogénée en phase vapeur, donne principalement de l’essence 
qui vient se joindre à celle que l’on a récoltée de premier jet. 

Nous passons sous silence les légères différences des deux procédés pour 
ne retenir que le degré de réalisation auquel on est parvenu. 

En 1934, une usine d'essai construite sur les données de M. Vallette per- 
mettait déjà de traiter 5 tonnes de charbon par jour. A l'heure actuelle, la 
Compagnie de Béthune à construit une usine capable d’hydrogéner 
5o tonnes de charbon par jour. Cette usine est en marche. 

En ce moment, après une installation très réduite à Vendin, la Compa- 
gnie française des essences synthétiques de Liévin a édifié, selon les 
procédés Audibert, une usine également capable de traiter par jour 
50 tonnes de charbon. Cette usine fonctionne. 

Ainsi, ces deux savants ingénieurs ont réalisé la production de l'essence 
en ne consommant pas autre chose que de la houille et de l'hydrogène 
(qu'on peut fabriquer lui-même à partir de la houille). Nous serions donc 
en mesure de produire avec notre houille nationale, l'essence nécessaire 
aux avions et aux automobiles qui contribueraient à la défense du pays en 
temps de guerre. En outre, il est probable qu'avec certaines adaptations, 
lessence pourrait être amenée à des taux de benzène et de toluène qui la 
rendraient utilisable pour la fabrication des explosifs. 
> Les lignites sont considérés jusqu'ici comme des combustibles de second 
ordre, si l’on peut dire. M. Michot-Dupont s'est ingénié à les utiliser pour 
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en tirer des combustibles liquides. I a imaginé pour distiller les Hgnites un 
four spécial, qui consomme peu de calorique et, surtout, en ajoutant de 
l’acétate de calcium et du carbonate de sodium au lignite à distiller, il a 
fait l’heureuse constatation que les huiles formées s’enrichissaient en car- 
bures benzéniques aux dépens des phénols que l’on obtient abondamment 
en l'absence de ces ingrédients. Ce qu'il appelle méthylation ou carborisa- 
tion avec réaction. 


Par exemple, une tonne de lignite du Midi, fournit en matériaux 


distillant de o à 150°, litres de liquide sans réactif et 30 litres avec réac- 


uf; de 180 à 250°, 27 litres sans réactif et 17 litres avec réactif; de 250° 


à la fin, 65 litres sans réactif et 60,5 litres avec réactif. L’accroissement 
des D rodaite de tête au détriment de la fraction médiane 180-250° est 
indubitable lorsqu'on ajoute les réactifs de méthylation. € 

Ces produits de tête, à peine sulfurés, contiennent du premier coup du 
benzène, du toluène et du xylène qui seraient utilisables pour la fabrication 


de dérivés nitrés. En tout cas, ce seraient d'excellents améliorants anti- 


détonants des essences de pétrole. Le soufre si abondant dans les lignites, 
est mobilisé dans le procédé de méthylation, de façon très importante sous 


forme d'hydrogène sulfuré. Ce soufre pourrait être récupéré comme dans 


le cas du gaz d'éclairage, par les masses d'épuration. On en aurait de 10 
à 20% par tonne de lignite. 

Les installations de Béthune et de Liévin, pas plus que celles qui fonc- 
tionnent en d’autres pays, ne produisent l'essence à un prix moindre que 
celui de l’essence tirée des pétroles; les auteurs ont certes mis en jeu des 


principes et des réactions déjà connus dans leur ensemble; mais la Commis-. 


sion a eu le plus vif désir de récompenser néanmoins du titre de lauréats du 


prix Darracq, M. Audibert et M. Vallette qui ont su mener à bonne fin leurs : 


conceptions et réaliser une industrie qui met le pétrole national à notre 
portée en cas de besoin. 


Elle désire également récompenser M. Michot- Dupont de son initiative 


de tirer du lignite, en les améliorant considérablement, des combustibles 


liquides qui trouveront eux aussi une utilisation importante pour le pays. 


En conséquence, la Commission propose à l’Académie d’attribuer le 


titre de lauréats du prix Darracq à MM. Aumiserr, VALLETTE et Micuor- 
Dupoxr en y joignant pour chacun une somme de 20000", 


L'Académie adopte les propositions de la Commission. de 
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PRIX DES GRANDES ÉCOLES. 


PRIX LAPLACE. 


Le prix est décerné à M. Roserr Gacuer, né à Ain-Beïda (Constantine), 
le 20 avril 1914, sorti premier de l’École polytechnique. 


PRIX L.-E. RIVOT. 


Le prix est partagé entre les quatre élèves dont les noms suivent, sortis 
en 1936, avec le n° r ou 2, de l'Ecole polytechnique, dans les corps des 
mines et des ponts et chaussées : 


* M. Roseur Gacuer, entré premier à l'École des mines, reçoit 750". 
M. Paus Cussær, entré second à l'École des mines, reçoit 500". 
M. Cuarces Mazrer, entré premier à l’École des ponts et chaussées, 
. reçoit 750". | 
M. Auserr Jouvenr, entré second à l'École des ponts et chaussées, 
reçoit oo", 
ee are 


FONDS GÉNÉRAUX DE RECHERCHES SCIENTIFIQUES, 


FONDATION TRÉMONT. 
(Commissaires : MM. J. Perrin, E. Leclainche, Ém. Picard, A. Lacroix, 


R. Bourgeois, L. Bouvier.) 


Les arrérages de la fondation ne sont pas attribués. 
C. R., 1936, 2° Semestre. (T. 203, N° 25.) 107 
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FONDATION GEGNER. 


(Commissaires : MM. J. Perrin, E. Leclainche, À. Lacroix, R. Bourgeois, 
L. Bouvier: Ém. Picard, rapporteur.) 


La Commission propose d'attribuer un prix à feu Maurice Parar, chef 
de travaux à la Faculté des sciences de Paris, mort dans le naufrage du 
Pourquoi-Pas?, pour ses travaux sur la physiologie de la cellule. 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 


FONDATION JÉRÔME PONTI. 


(Commissaires : MM. A. d’Arsonval, L. Bouvier, P.-A. Dangeard, 
Ch. Gravier, M. Molliard, Ch. Jacob; A. Lacroix, rapporteur.) 


La Commission propose de décerner un prix à M. Henri BESAIRIE, 


docteur ès sciences, géologue au service des mines de Madagascar, pour 


ses travaux sur la géologie de la Grande Ile. 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 


L2 
LA 


FONDATION HIRN. 


(Commissaires : MM.J. Perrin, E. Leclainche, A. Lacroix, R. Bourgeois, 
L. Bouvier; Étne Picard, DRE) 


La Commission propose d’attribuer un prix à M. Arserr ArNurr, chef 
de travaux à l’Institut d'Optique, pour ses travaux d’optique appliquée, 
particulièrement sur les méthodes optiques de mesure et sur la vision dans. 
les instruments. 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 
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FONDATION HENRI BECQUEREL. 


(Commissaires : MM. E. Leclainche, Ém. Picard, A. Lacroix, R. Bourgeois, 
L. Bouvier; J. Perrin, rapporteur.) 


La Commission propose d'attribuer un prix à M. Carc Benepicxs, pro- 
fesseur-directeur à l’Institut métallographique de Stockholm, pour ses 
découvertes sur l'effet thermoélectrique homogène. 


- L'Académie adopte la proposition de la Commission. 


2 FONDATION LOUTREUIL. 


(Membres du Conseil : MM. J. Perrin, Ém. Picard, R. Bourgeois, 
L. Bouvier, P. Janet; A. Lacroix, rapporteur.) 


L'Académie a reçu 35 demandes, Après avis du Comité consultatif de la 
fondation, le Conseil a décidé d’accorder les 28 subventions qui vont être 
énumérées suivant leur nature. 


1. Recherches sur des questions déterminées. 


- 3000" à M. Pierre Aueer, docteur és sciences, pour ses recherches de 
physique cosmique nécessitant un voyage d'étude au laboratoire du Jung- 
fraujoch. 


8000" à M. Aer Brion, chef de travaux, agrégé de médecine à l'École 
nationale vétérinaire de Lyon, pour ses recherches sur la physiologie 
pathologique du rein chez les animaux. 


2000!" à M. Raymonp Camen, pharmacien-chef de l'Hôpital de Nanterre, 
docteur ès sciences, pour ses recherches sur l’accoutumance à la morphine 
chez lé Rat et le Lapin. 


3000" à M. Czaune Cuarmeranr, chef de travaux à la Faculté catholique 
des sciences de Lyon, pour ses recherches sur l'électrolyse des chlorures, 
bromures et iodures en milieu hydroalcoolique. | 


Al 


1000" à M. H. Grranp, chef de travaux d’anatomie pathologique à 
PÉcole nationale vétérinaire de Lyon, pour l'étude des groupes sanguins 
et la transfusion du sang chez les animaux. ir 
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3000! ,à M. Henri Laucier, professeur de physiologie du travail, 
d'hygiène industrielle et d'orientation professionnelle au Conservatoire 
national des arts et métiers, pour ses recherches sur les réactions circula- 
toires à l'émotion. 

2000" à MM. Gusrave Lespouyries, professeur, et Maurice BeRTHELON, 
chef de travaux à l'École nationale vétérinaire d’Alfort, pour leurs 
recherches sur les hormones génitales des animaux. 


2000! à M. Pauc Mansais, professeur de viticulture à l’Institut national 
agronomique, pour la continuation des études auxquelles s'était consacré 
NI. Viala sur les maladies de la vigne et plus particulièrement sur le Mil- 
diou et son traitement. 

6000! à M. Louis Narran-Larnier, professeur au Collège de France, 
directeur du laboratoire de Protistologie pathologique, pour laider à 
continuer ses travaux sur les condition sérologique du développement 
des tissus normaux et des cancers. 

3000! à M. Pau Norris, professeur de Technologie à l'Institut national 

J S ; £ ; 
agronomique, pour ses recherches sur l’action des impuretés de l’acide sul- 
furique du glover sur la fermentation alcoolique. 

5000" à l’'Osservatoire be BEsAncoN, pour l’organisation d’un premier 
bureau français de réduction isostatique. 

3000!" à M. Maurice Pigrre, chef de travaux, agrégé de physiologie, à 
l'École nationale vétérinaire de Lyon, pour l'étude du nerf de Hering chez 
les animaux domestiques. 

5ooo!" au P. Anroine PomEesarp, pour ses recherches de photographie 
sous-marines à l'yr. 

5000! à M. Émix Rousaun, professeur à l’Institut Pasteur, pour ses sl 
recherches sur le Criquet pélerin. | 

2000! à M. Hewrr Simonver, professeur agrégé à l'École nationale 


vétérinaire d’Alfort, pour ses recherches chimiques et physiologiques sur 
le sort de la morphine dans l'organisme animal. | < LE 


Recherches à effectuer dans la France d'outre-mer 
et les pays sous mandat français. 


4000! à M. Cuarzes ArLuAuU», explorateur, correspondant de l’Académie 
des sciences coloniales, pour ses recherches zoologiques dans le Sahara, 
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. 5000" à M. Jean Gruvez, professeur au Muséum national d'histoire 
onnelle. comme contribution à une mission en Indochine, ayant pour 
objet res de la faune NACRE ee 


Il. Achat de matériel de laboratoire. 


-8000f à M. Emize Axpré, pharmacien des Hôpitaux de la Villé de Paris. 
pour contribuer à l'achat d’un polarimètre destiné à la détermination des 
pouvoirs rotatoires en fonction de la longueur d’onde. 


3500" à M. Henri Laruma, professeur de céramique et verrerie au Con- 
servatoire national des arts et métiers, pour l’achat d’une machine d’essais 
des produits réfractaires. 


3500" à M. Marcez Veérow, professeur de chauffage industriel au Con- 
servatoire national des arts et métiers, pour l'achat d’un spectrobolomètre. 


III, Publications. 


à “ D : 
8000" au ComrrÉé pe Paysique pu GLo8E pes CoLonies, pour la publica- 
tion des Annales de Physique du Globe de la France d'outre-mer. 


5000" à la FÉDÉRATION FRANÇAISE DES SOCIÉTÉS DE SCIENCES NATURELLES, 
pour la publication de la Faune de France. 


5000" à M. Axpré GuizLaumin, professeur au Muséum national d'histoire 
naturelle, pour l'aider à publier un nouveau guide aux collections des 
plantes vivantes du Jardin des plantes. 


3000! à M"° Louise Nouvez, docteur ès sciences naturelles, pour la 
publication d’un ouvrage consacré à la biologie des Crustacés Natantia. 


IV. Subeentions à des bibliothèques. 


Sooo!" à ee NATIONALE VÉTÉRINAIRE D'ALrorT, pour l'achèvement du 
catalogue sur fiches de sa bibliothèque et le complétement de collections de 


périodiques étrangers. 


6000! à l'EcocE NATIONALE VÉTÉRINAIRE DE TouLouse, pour le complé- 


tement de ses collections. 


* 6000!" à l’Ecoze Ppozvrecuniqué, pour l'achat de publications scien- 
tifiques. 

6000!" à l’Ixsrrrur NATIONAL AGRoNomIQUE, pour le complétement des 
collections de périodiques étrangers. 
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L'ensemble des subventions accordées s'élève à la somme de 11 1000. 
Nous en donnons la récapitulation dans le tableau suivant : 


1° Recherches sur des questions déterminées : 


fr 
M:sPièrre Auger MM Lt are RTE NN 3000 
Mi Abel Boon RS RER CD ET EME 3000 
M Raymond OR TT, VUE NE TEE: 2000 
M::Glaude Ghkrmetant ant: LL ERREURS 3000 
M; H.:Girard PRE in MO PM ER TOMATE 00O 
M. Henri Laumen ARR. os ie Te de OU 3000 
MM. Gustave Lesbouyries et Maurice Berthelon......... 2000 
Mi Paul'Marsme RE HU RME RO AE 2000 48000 - 
M. Louis Nattah EGTTIGP NL te ee SAT 6000 
M.. Pal Nottin ee A RENE ER RES Dee 3000 
Observatoireide Besancon, ..11 NM SR On 5000 
M.. Maurice: Pibrper renal ONE PART RER PRE 3000 
Pêére'Anibiner Portébard ii EN NP I ME eee 5000 
M. Emile Roubaud......... SD ns OS Tac 000 
M. HénriSihonnst nee ere PER PR RL LETTRE 2000 2 'à 
ï Le 
D 
Recherches à effectuer dans la France d'outre-mer Ur 
et les pays dé protectorat : 2 
M Gharlep AUDE EE AIS RER DRE AP POREEES RPE 4000 , L “ 
M; Jean Gruveli eat SE INR AP 5 000 2970 LPS TES 
< : 
2° Achat de matériel de laboratoire : 6 
M. Émile Andre et 6 Nc Dites TRUE TEE TH HOOG 
Mean Lana. Dee es RE ARR RSS ES 3500 10000. TE 
NE Marcel VÉTON 2e See DEMO RO A SR a 3500 ci _ 
3° Publications : à 
Comité de Physique du Globe des Colonies.. ........... 8000 KE 
Fédération française des sociétés de sciences pores ; 5000 
MA nté Cullanin,s 52 RE CS ACER RE 5000 Re 
Me Louise Nouvel? 10 21 50 NN RE MER ee _ 3000 
. 4° Bibliothèques : se < Ù “A 
École nationale vétérinaire d'Alfort............. DRE PANC UNE 5000 || Te # sa è 
Ecole nationale vétérinaire de Toulouse................. 6000 | 3 FLE 
École polytéthhiques. 11). Re AE PET _6000 # ie pal 
Institut national agronomique, ..,........ EUR EDR es 1e 6000 "es RERO 
@e Ni ‘: 
: Totale : 111000 VAS 
‘ 
/ 
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FONDATION Mr: VICTOR-NOURY 


: IFR : : s : % : l. 
(Gommissaires : MM. J. Perrin, E. Leclainche, Em. Picard, R. Bourgeois, 
L. Bouvier; A. Lacroix, rapporteur.) 


La Commission propose d'attribuer : 


— Un prix de 250o"à M. René Bourrer, docteur ès sciences naturelles, 
professeur à l’Université d'Hanoï, pour son ouvrage intitulé : Les Serpents 
de l’Indochine ; 

— Un prix de 2500" à M: Éuisasera JéréMNE, chargée de recherches 
à la Caisse nationale des sciences, pour ses travaux de pétrographie, 
attachée au Muséum national d'histoire naturelle ; 

— Un prix de 2000!" à MM. Roserr Dimier, chirurgien à l'hôpital Péan, 
et Pau Rone, assistant au Muséum national d'histoire naturelle, pour 
leur ouvrage intitulé : Les Mammifères de France : 

— Ün prix de 2000" à M. Jues Gurarr, professeur à la Faculté de 
médecine et de pharmacie de Lyon, correspondant de l’Académie de 
médecine, pour son ouvrage intitulé : Cestodes parasites provenant des 
campagnes de S. À. $. le prince Albert de Monaco (1886-1913); 

— Un prix de 2000" à M. Jacques Pocnox, assistant à l'Institut Pasteur, 
pour son ouvrage intitulé : Rôle d'une bactérie cellulolytique de la panse 
dans la digestion de la cellulose chez les Rununants ; 

— Un prix de 2000" à M. Henri Sreuré, directeur du jardin d’essais de 
_ Pointe-à-Pitre, pour le début de sa Flore de la Guadeloupe et dépendances ; 

— Un prix dé 2000! à M. Anpré T'uomas, chef de laboratoire à l'Institut 
du radium de l’Université de Paris, pour ses travaux de cytologie expéri- 
mentale; : 
ee Un prix de 2000" à M. Voznemar Vire, licencié ès sciences, bour- 

sier de la Caisse nationale des sciences, pour son ouvrage intitulé : La 
formation de la plume et son mécanisme histologique : 

— Une subvention de 2000f à Mr° Éusasern Syzvan-Davi, licenciée 
ès sciences, pour la publication d’un mémoire sur les Foraminifères. 


L'Académie adopte les propositions de la Commission, 
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FONDATION PIERRE LAFITTE. 


(Commissaires : MM. Em. ait Éd. Branly, P. Janet, M. Brillouin, 
J. Perrin, A. Cotton; Ch. Fabry, rAHAOTIEUA 


La Commission propose de décerner ua prix à M. Roserr Bureau, 
sous-directeur de l'Office national météorologique, pour ses recherches sur 
l’origine des perturbations atmosphériques en télégraphie sans fil et sur 
l'emploi des ondes électromagnétiques dans l’enregistrement des obser- 
vations faites en ballons-sondes. 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 


FONDATION MILLET-RONSSIN. 


(Commissaires : MM. A. Lacroix, L. Cayeux, A. Guilliermond, | 
P. Marchal; Ch. Jacob, P.-A. Dangeard, F. Mesnil, rapporteurs.) 


La Commission propose d'attribuer les subventions suivantes : 


4ooo® à M. René Herpix, professeur à l’Institut Saint-Paul de 
Cherbourg, pour l’aménagement de son laboratoire particulier de zoologie 
marine ; 


3000" à M. Ferxaxp Osarox, assistant de botanique à la Faculté des 
sciences de Paris, pour favoriser ses études cinématographiques des mou- 
vements des végétaux et l’organisation d’un centre de recherches de cette 
nature à la Sorbone; 


3000" à M. Nicoras Taéosarr, agrégé.des sciences naturelles, professeur 
au Lycée Henri Poincaré à Nancy, pour ses travaux sur les insectes 
fossiles. 


. 


L'Académie adopte les propositions de la Commission. 
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FONDATION VILLEMOT, 


(Commissaires : MM. J. Perrin, E. Leclainche, A. Lacroix, G. Julia, 
J. Drach, H. Deslandres, E. Fichot, A. Béhal, L. Cayeux, P.-A. 
Dangeard, L. Bouvier, A. d’Arsonval, P. Janet, P. Sabatier, R. Esnault- 
Pelterie; Ém. Picard, rapporteur.) 


La Commission propose l'attribution des subventions suivantes : 


40 000" à M. Aimé Corrow, membre de l’Académie, professeur à la Faculté 
_ des sciences de Paris, pour les recherches poursuivies à Bellevue sous sa 
direction, à l’aide du grand électro-aimant de l’Académie. 


10000! à M. Prerre-Aucusrin Danerarp, membre de l’Académie, pro- 
fesseur honoraire à la Faculté des sciences de Paris, pour ses études 
botaniques. 


12000!" à M. Rocer Heim, ingénieur des arts et manufactures, sous-direc- 
teur du laboratoire de cryptogamie du Muséum national d'histoire natu- 
relle, pour l'étude de matériaux cryptogamiques recueillis par lui à 
Madagascar et la publication de ses résultats. 


5000" à M. Gasros JuLia, membre de l’Académie, professeur à la Faculté 
des sciences de Paris, pour le Cercle mathématique qu'il réunit à l’Institut 
Henri Poincaré, pour l'étude de questions mathématiques à l’ordre du jour, 
notamment en topologie et dans la théorie des groupes. 


10000! au LABORATOIRE CENTRAL D'ÉLECTRICITÉ, pour l'achat d'appareils 
destinés aux recherches sur la détermination de l’ohm en valeur absolue 
avec une haute précision. 


10000" à M. Raour Lecoo, directeur du laboratoire de l'Hôpital de 
Saint-Germain-en-Laye, pour ses travaux sur l’étude des vitamines dans 
les déséquilibres alimentaires. 


10000" au Père Lesay, correspondant de l’Académie, directeur de 
PObservatoire de Zi-Ka-Wei, pour permettre à cet observatoire de parti- 
ciper à la surveillance continue de l’évolution des phénomènes. solaires, 
organisée sur l'initiative de l’Union astronomique internationale. 


Gooof à M. Pierre Lesace, professeur honoraire à la Faculté des sciences 
de Rennes, pour ses recherches sur l'hérédité chez les plantes du caractère 
 P P 
physiologique acquis : la précocité. 
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30000! à M. Bernarp Lyor, astronome à l'Observatoire de Meudon, 
pour ses études sur la couronne solaire. 


20000" à M. Caarces Maueuix, professeur de minéralogie à la Faculté 
des sciences de Paris, pour l’acquisition d'appareils destinés à l'analyse des 
structures cristallines des minéraux. 


10000! à M. JEAN Pivereau, chef de travaux de paléontologie à l’École 
nationale supérieure des mines, pour la reprise de fouilles dans le célèbre 
gisement de mammifères tertiaires de Perrier, près Issoire. 


12000! à M. Hyacnrme Vincenr, membre de l’Académie, professeur 
honoraire au Collège de France, pour ses travaux relatifs à l’étiologie et à 
la pathogénie de certaines maladies infectieuses. 


( 


L'Académie adopte les propositions de la Commission. 


FONDATION CHARLES FRÉMONT,. 


(Commissaires : MM. J. Perrin, E. Leclainche, Ém. Picard, R. Bourgeois, 
L. Bouvier; À. Lacroix, rapporteur.) 


La Commission propose de décerner le prix à M. JEAN FEYrAUD, pro- 
fesseur à la Faculté des sciences de Bordeaux, directeur de la Station 
entomologique du Sud-Ouest, pour ses recherches sur les insectes 
nuisibles, notamment les Termites, le Doryphore, les ravageurs de la vigne, 
et pour l’organisation de la défense des cultures contre ces ennemis. 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 
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FONDATIONS SPÉCIALES. 


LA 


FONDATION LANNELONGUE. 


le s , É , . 
(Commissaires : MM. J. Perrin, E. Leclainche, Em. Picard, R. Bourgeois, 
L. Bouvier; A. Lacroix, rapporteur.) 
La Commission propose d'attribuer les arrérages de la fondation 
à M°° Gasriez Cusco. 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 


PRIX HÉLÈNE HELBRONNER-FOULD. 


(Commissaires : MM. J. Perrin, E. Leclainche, Ém. Picard, A. Lacroix, 
A. Blondel, P. Janet, J.-L. Breton, M. d'Ocagne, M. de Broglie, 
P. Séjourné, J. Charcot, P. Helbronner, A. de Grramont; A. Desgrez, 
rapporteur.) 

aa | : 

La Commission propose de décerner le prix à M" Marie Pmisarix, docteur 
en médecine, qui, depuis la mort de son mari, survenue en 1906, a 
continué bénévolement, au Muséum national d'Histoire Naturelle, l’œuvre 
projetée en commun sur la fonction venimeuse tout entière et son impor- 
tance biologique et thérapeutique. 

M° Phisalix a donné en 1922 une importante mise au point de la ques- 
tion sous forme d’un ouvrage intitulé : Animaux venimeux et venin, qui 
renferme les travaux du D' Phisalix, les siens et ceux des chercheurs qui 
avaient jusque-là donné des études fragmentaires de la question. 

. Depuis 1906, M"° Phisalix a continué, seule, ses travaux personnels sur 
le pouvoir vaccinant multiple des venins, leurs rapports entre eux et avec 
les infections microbiennes, de même qu'avec le virus rabique; sur les 
agents modificateurs des venins et antivenins tels que les radiations, enfin 
sur les applications thérapeutiques des venins. Sur toutes ces questions 
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d'importance capitale, M"° Pmisauix a fait de nombreusés publications 
parues, en majeure partie dans les Comptes rendus de l'Académie des 
sciences. Nous en résumons les faits essentiels : 


I. Vaccination multivalente au moyen d'un méme venin. Exemple, le 
venin de Vipère. Ce venin vaccine non seulement les animaux contre sa 
propre action, mais encore contre le venin cutané muqueux des Batraciens, 
le venin d’Abeille et autres Hyménoptères et les sérums toxiques de 
Hérisson, de Lérot et d’Anguille qui sont aussi des venins. Cette action est 
réciproque : les sujets vaccinés avec le venin d’Abeilles, ou ayant reçu dés 
piqüres multiples, résistent à l’action du venin de Vipère. 


Il. Les rapports entre les venins et les toxines microbiennes. Les microbes 
cultivés dans un milieu renfermant du venin perdent peu à peu leur végé- 
tabilité. Il en est de même lorsqu'ils sont inoculés aux animaux venimeux 
dont le sérum est toxique pour eux. Quelques microbes très virulents 
(Paratyphique, Pasteurella, Charbon) mettent toutefois un temps assez 
long à succomber #n vitro. 


IL. Les rapports des venins avec le virus rabique sont des plus intéressants. “ 
Les animaux venimeux et à sang venimeux (serpents, anguilles, hérissons). | 
sont réfractaires à la rage : le virus rabique mélangé avec leur venin ou 
leur sang est tué rapidement. Ce qu’il y a de plus important dans l’inter- 
action, c’est que tous les composants conservent leurs pouvoirs vaccinants 
respectifs qui, ainsi, s'ajoutent de telle sorte que venin de Vipère ou de 
Batraciens, mélange du virus rabique avec le venin ou le sérum venimeux, 
constituent des vaccins très actifs, qui protègent le lapin contre P'én 
mortelle du virus. 

Aïnsi, les venins du sang des animaux venimeux sont, plus que tous les 
autres, extincteurs des infections et de la rage. 


IV. L'action des diverses radiations sur les venins et antivenins détruit, 
en peu de temps, les deux grandes catégories de composants actifs des 
venins : ce sont les antigènes qui sont définitivement détruits les premiers 
sous l’action des rayons ultraviolets et des ondes courtes. Les sérums anti- 
venimeux et les substances antivenimeuses comme la bile et la cholestérine 
sont inactivées. fe | 
Les radiations ne sont donc pas aptes à transformer en vaceins Les 
venins; elles doivent de plus être évitées dans l’état d’envenimation, 
puisque leur effet, bien que mitigé #n vivo, tend néanmoins à détruire nos 
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moyens naturels de défense contre le venin, représentés par la bile et ses 


_ constituants. 


L'Académie adopte la proposition de la Commission. 


FONDATION GIRBAL-BARAL. 


(Commissaires : MM. Perrin, Leclainche, A. Lacroix, Bourgeois, 
SRE ES Bouvier; Em. Picard, rapporteur.) 


La Commission propose d’attribuer deux allocations de 10000" : 


à Me Yverre Caucuois, chargée de recherches à la Caisse Nationale des 
sciences, pour ses études sur la spectrographte des rayons X; 

à M. Rocer Gaururrer, chargé de conférences à l'École pratique des 
Hautes Études à la Faculté des Sciences de Paris, pour ses études sur la 
culture des tissus végétaux. 


L'Académie adopte Les propositions de la Commission. 


M. Aire Lacnonx, Secrétaire perpétuel, dit une 


cinq de Jussieu, membres de l'Académie des Sciences 
d'animateurs des recherches d'histoire naturelle dan dans 


leurs principaux correspondants. 
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TABLEAU DES PRIX ET SUBVENTIONS 


| ATTRIBUÉS. 


ANNÉE 1936. 


MATHÉMATIQUES. 

Prix PoNGgzetT. — Le prix est décerné à 
M. Paul Lévy.;.... OC E LE DAS ART CE 
Prix FrANGœur. —_Le prix est décerné à 
Me Claude Chevalley. rs ue 

MÉCANIQUE. 
Prix Montyon. — Le prix est décerné à 
MivLouts Bergeron. ip. 
Prix FouRNEYRON. — Le prix est décerné à 
MAO TRÉMTIENOL Re dinar eue ve as 
PRix BorzEau. — — Le prix est décerné à 
MÉPMORETELSSTé Sol er anne noces 
Prix HEeNRr DE PARVILLE. — Le prix est 
idécennée AM: Henri Poncin.. use ce 

ASTRONOMIE. 
Prix LaLanps, — Le prix est décerné à 
EMPLOIS BON OT een deno pales Coahous ce 
Prix BENJAMIN VArz. — Le prix est décerné 
NE ANATOLE een re dou ele 


MépaïLLe JAnssen. — La médaille est 
décernée à M. Henry Norris Russell... 


GÉOGRAPHIE. 


Prix DELALANDE-GUÉRINEAU. — Le prix est 
- décerné à M. Jean Rothé:.,...:....,... 


Prix GAy.— Le prix est décerné à l’Institut 


SCLOTUNTAUE \CRÉNEÎTEN ue à due eau ele das 
Prix Binoux. — Le prix est décerné à 
1415 M. Edouard de Martonne......... 
1415 
NAVIGATION. 
Prix Du MINISTÈRE DE LA MARINE. — Le prix 
est décerné à M. René Perrin........... 
6 | Prix PLumey. — Le prix est décerné à 
ns MÉRGTONNOTRENTE Ce TE ten en ne 
1416 
À PHYSIQUE. 
1/16 @ 
41 | Prix L. La Case. — Le prix est décerné 
H47 AM MeaR pecquencl en re. 
Prix François HéBert. — Le prix est 
. décerné à M. Georges-Albert Boutry.…. 
Prix Huuxes. — Le prix est décerné à 
MEPanCO RL ADONRtE ARS diner 
1417 Prix PAUL MARGUERITE DE LA CHARLONIE. — 
È Le prix est décerné à M. Henri Abraham. 
1417  FoxpATION CLÉMENT FéLix. — Les arrérages 


de la fondation sontattribués à Mie AVine 
C'ROUERAUMR ANA EEE NS MALTE T& 


CHIMIE. 
| Prix MOoNTYON DES ARTS INSALUBRES. — Un 
| prix est décerné à M. Paul de Graeve; 


1422 
1422 
1422 


1/23 


1423 
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une mention honorable est attribuée à 
M, Jean Le BTG8 ERREUR ras Tr 
Prix JecKER. — Le prix est décerné à 
M Charles Dufratisse es, si. 
Prix L. La Caze. — Le prix est décerné 
à M. Paul, Job it 
Foxparion Canours. — Les arrérages de la 
fondation sont atlribués à M. Arthur 
Brunel, j6°5e CLAIRES REA 
Prix Hours d. — Le prix est décerné à 
M. Maurice Ranger RC en 
FONDATION CHARLES ADAM-G1RARD, Bes 
arrérages de la fondation sont attribués 
à M. Georges Kravtzoff.... 


MINÉRALOGIE ET GÉOLOGIE. 


Prix Cuvier. — Le prix est décerné à 
M. Émile-Féliz Gauliér......:1.#.,,... 
Prix Vicror RAULIN, — Le prix est décerné 
à M. Henri Longchambon.....:.....,.. 


BOTANIQUE. 


Prix DESMAZzIÈRES, — Le prix est décerné à 
feu Camille Saupageau.....2, 0. 
Prix MoxraGnE, — Le prix est partagé entre 


MM. Germain Chalaud et Jean Chaze. 
Prix DE Corncy. — Le prix est décerné à 
M. Den re Hs tee or DRE 


ÉCONOMIE RURALE. 


Prix DEMoLoMse. — Le prix est décerné à 
ML Félicien BRUT AENRRRES Lie tee ; 


ANATOMIE ET ZOOLOGIE. 


Prix DA Gama Macnapo, — Le prix est 
décerné à M. Pierre Cappe de Baillon. 
FonNpATION SAVIGNY. — Un prix est décerné 


à M Renë Dieuseiden. 044.00 
Prix JEAN Tuore. — Le prix est décerné à 
M. Gaston Portevin..... La sde &e 


MÉDECINE ET CHIRURGIE. 


Prix Monryon. — Un prix est décerné à 


M. Léon Delhoume; un autre à M. Marius : 


Piéry; un autre à M. Pierre Rigaud; 
une mention honorable est attribuée à 
MM. Jacques Courtois et Raoul Lecog; 
une autre à M. André Feil; une autre à 
M. Maurice Sourdille; une citation est 
accordée à M. Emile Gilbrin; une autre 


à M: Georges Kabiant. ic. PE 
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1439 


1432 
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Prix Banmer. — Le prix est décerné à * 


M. Bernard Gouzon........... CRETE 
Prix BréaAnr. — Le prix est décérné à -’: 
Mi-Jear Laufrel. 5562078 ne 
Prix Goparp. — Le prix est décerné à. 
MerPierre Fey Nimes RE A 
Prix MÈce. — Le prix est décerné à 
M. Joseph Magrou............ ST 
Prix BeLcriox. — Le prix est décerné à 
M. Mrcel Belih. rides mate RTE 
Prix pu Baron Earney. — Le prix est 

décerné à M. Pierre Oudard..…........ 


Fons Cuances BoucHArD.-— Un prix est. 
décerné à M; Mario Lebel.......…4/.1. 


Prix JEAN DaGxan-Bouverer, — Le prix est 


décerné à M, Claudius Regaud....... 


CANCER ET TUBERCULOSE. 


| FonpariIoN Roy-VaucouLoux, — Un prix est 


décerné à M. Léon Vellus...n. ..:..... 
Prix Louise DarRAGQ. — Un prix est décerné 
à MM. Charles Oberling et Maurice 
GUETID ; SSENE ST PR LP PIRE 
Prix EUGÈNE et AMÉLIE Dupurs. — Le prix 
est décerné à M. £rnest Coulaud....... 


PHYSIOLOGIE. 


Prix Moxryox, — Le prix est décerné à 


M. Georges Vanhemss.m. 
Prix L. LA Caze. — Le prix est décerné à 
M.-.Charles Dhéré TR rte 2% 
Prix Pourar. — Le prix est décerné à 
M. Roger Gautheret..,.:.,,.,..#. 
Prix MARTIN-DAMOURETTE, — Le prix est 
décerné à M. Daniel Bovet......... 


STATISTIQUE. 


ÜPrrx Monrvox. — Le prix est décerné à 
M: Michel-HUbEr ES AURAS 


HISTOIRE ET PHILOSOPHIE DES SCIENCES. 


Prix Binoux. — Un prix est décerné à 
M. Paul Nève de et un autre 


Fe M. haies Cabanes... 


OUVRAGES DE SCIENCES. 


Prix HENRI DE PARVILLE, — Un prix ést 


décerné à M. Georges Bruhat; un autre 


à M. Guillaume Grandidier; un autre 


à M. Pierre Gauje iii 


verre (Rats 


RTE 


SEANCE DU 
MÉDAILLES. 

MÉDAILLE BERTuELOT. La médaille est 
décernée à MM. Paul de Graeve, Paul 
Job'et Maurice Rangier.............., 

PRIX GÉNÉRAUX. 

PRIX FONDÉ PAR L'Irar : GRAND PRIX DES 
SCIENCES MATHÉMATIQUES. — Le prix est 
décerné à M. Maurice Gevrey ........., 

Prix BorniN. — Le prix est décerné à 
Nendenrulermier...::, no RS NS 

PriX LALLEMAND. — Le prix est décerné à 
MÉEMPGRIBET Ir ANA Eee. à PME à 

Prix VAILLANT. — Le prix est décerné au 
PR CNAERTEE SM Hearts 

PRIX LE CONTE. - — he prix est dérerné à feu 
Julien Costantin......... CODE : 

Prix JEAN ReyNAuD. — Le prix est décerné 
NRA TEL IL ACROTENE ee nues teoee 

PRIX DU BARON DE JOESr. — Le prix est 
décerné à M. Paul Robert.. tra 

Prix HouLeviGus. — Le prix ‘est décerné 
DM ENLennE=WOU yeS rnueunee sense 


Prix PaRkIN. — Le prix est décerné à 
MM. Jean-Jacques Bouckaertet Fernand 
Jourdan; un est attribue 
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En 
O1 


DÉCEMBRE 1936. 


FONDS GÉNÉRAUX 
DE RECHERCHÉS SCIENTIFIQUES. 


FoNDaïION GEGNER. — Un prix est décerné 
à feu Maurice Parat..... TACPR RE CPR 
Fonparion JÉRÔME Pont. — Un prix est 
décerné à M. Henri Besairie...,......... 
FONDATION Hirx. — Un prix est décerné à 
DEAR RAT TURN ae tea 
FonparioN HENRI BECQUEREL. — Un prix est 
décerné à M. Carl Benedicks......... De 


FONDATION LOUTREUIL. Les subventions 
suivantes sont accordées : à M. Pierre 
Auger; à M. Abel Brion; à M. Ray- 
mond Calhen;àM. Claude Charmetant ; 
à M. A. Girard; à M. Henri Laugier; 
à MM. Gustave Lesbouyries et Maurice 
Berthelon; à M. Paul Marsais; à 
M. Louis Nattan-Larrier; à M. Paul 
Nottin; à l'Observatoire de Besançon; à 
M. Maurice Pierre; au P. Antoine Poide- 
bard; à M. Émile Roubaud; à M. Henri 
Simonnet; à M. ‘Charles Alluaud; à 
M. Jean Gruvel; à M. Emile André; à 
M. Henri Lafuma; à M. Marcel Véron; au 
Comité de Physique du Globe des colo- 
nies; à la Fédération française des 


à M. Bernard Ménétrel........... a ARE 1449 Sociétés de sciences naturelles ; à M. An- 
Prix Sainrour. — Le prix 1e décerné .à dré Guillaumin,; à Mme Zouise Nouvel; 
Robe reel Ra ni NU AE .… 1449 à l'Ecole nationale vétérinaire d’Alfort; 
Prix LoncHampt. — Le prix est décerné à à l’£cole nationale vétérinaire de Tou- 
MR THIMeUnRTER NES TE PEAU de 1450| louse; à l’École 1e à lZns- 
Prix Henri Wine. — Le prix est décerné titut national agronomique......... 
à M. STE upon Pre rare 1450 | Foxbarion Me Vicror Noury. — Un prix 
PRIX CAMÉRÉ. Le prix est décerné à est décerné à M. René Bourrel; un autre 
M. Lucien baton. RCIP EE .. 1450! à M"e Elisabeth Jérémine; un autre à 
Prix GusrAVE Roux. — S prix est de MM. Robert Didier et Paul Rode; un 
cerné arM enr Br RAPE ss rs ne, 1451 autre à M. Jules Guiart; un autre à 
Prix Tnorrer. — Le prix est décerné à M. Jacques Pochon; un autre à M, Henri 
RG DO VOD LT Ta de nn eee rise 14Dr Stehlé; un autre à M. André Thomas; un 
Prix Acgert 1° DE Monaco. — Le prix est autre à M. Voldemar Vilter; une sub- 
- décerné à M. Fernand Holweck......... 1491 vention est attribuée a M° Zlisabeth 
Prix Marquer. — Le prix est décerné à Sylvain-David..... SAGE co RAR RCE 
MASGUSLADeRIDAUT IE ER SES Laine à 1453 | FonpaTioN PIERRE LAFITIE. — A prix est 
Prix ALEXANDRE DarRAco. — Un prix est décerné à M. Robert Bureau........... 
décerné à M. Etienne Audibert; un | Fovparion Mircer-Ronssin. — Les subven- 
autre à M. Ferdinand Vallette; un tions suivantes sont altribuées : à 
autre à M. Francis Michot-Dupont... 1154| M. René Herpin: à M. Fernand Oba- 
ton; à M. Nicolas Théobald..,......... 
i FonNparioN Viccemor. — Les subventions 
PRIX DES GRANDES ÉCOLES. suivantes sont attribuées : à M. Aimé 
Cotton;à M. Pierre-Augustin Dangeard; 
Prix LAPLACE. — Le prix est décerné à à M. Roger Heim ; à M. Gaston Julia; 
M. Robert Gachet...... SA REP CAO COUR 1457 au ZLaboratoire central d'électricité : 
Prix L.-E, Rivor. — Un prix est décerné à M. Raoul Lecog; au Père Lejay; à 
. à M. Robert Gachet; un autre à M. Paul M. Pierre Lesage; à M. Bernard Lyot; 
Cusset; un autre à M. Charles Mallet; à M. Charles Mauguin; à M. Jean 
un autre à M. Albert Jouvent..,...….... 14571  Piveteau; à M. Hyacinthe Vincent... 
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1474 ACADÉMIE DES SCIENCES. Se 
FONDATION CHARLES FRÉMONT. — Le prix 
ne à est décerné à M. Jean Feytaud.….... 


L "4 | FONDATIONS SPÉCIALES. 


FONDATION LANNELONGUE, ER NNrees de 
d la fondation sont ua Mn: Gabriel 1 
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Faune du centre africain français (Mammifères et Oiseaux), par RENS MALBRANT, 
in Encyclopédie biologique, XV. Paris, Paul Lechevalier, 1936; 1 vol. 25°, (Présenté 
par M. E.-L. Bouvier.) 

Les Mammifères sauvages du Cameroun, par A. JEANNIN, in Encyclopédie biolo- 
gique, XVI. Paris, Paul Lechevalier, 1936; 1 vol. 25°". (Présenté par M. E.-L. 
Bouvier.) 

Analogies entre la théorie des équations différentielles linéaires et la théorie des 
équations algébriques, par Émie Picarp. Paris, Gauthier-Villars et Cie, 1936: 1 fasc. 
2065, * 

Les Chénes, monographie du genre Quercus, par A. Camus, in Encyclopédie écono- 
mique de Sylviculture, VIT. Atlas, 1. IE, pl. 79 à 236 et XXXI à LVIIL. Paris, Paul 
Lechevalier, 1935-1936; 1 vol. et 184 pl. 40°. 

Das Liebenskraft-Heilverfahren, par G.-H.-A. Hozzaeimer. K. et H. Hoermann, 
1936; 1 vol. 219,5. 

L'expérience barométrique, ses antécédents et ses explications, par C. ne W aaro. 
Thouars, Imprimerie Nouvelle, [1936; 1 vol. 25°", (Présenté par M. Émile Picard.) 

L'avenir de l’industrie minière au Canada, par l'honorable T. A. Crerar. Ottava, 
J.-0. Patenaude, O.S.I., 1936; 1 vol. 25°". 

La faune de la France illustrée, en tableaux synoptiques illustrés, par R£my 
PERRIER, t. J, 4. Paris, Delagrave, 1936; 1 vol. 21°. 

Pyrénées, tome I : Courses et ascensions; tome Il: Science et Art, par Franz 
Scmraper, Toulouse, Édouard Privat, et Paris, Henri Didier, 1936; 2 vol. 24°. 

Rapport sur les travaux exécutés du 1% août 1914 au 31 décembre 1919, histo- 
rique du Service géographique de l’armée pendant la guerre. Paris, Imprimerie 
du Service géographique de l'Armée, 1936; 1 vol. 26. (Présenté par le général 
Perrier.) 

_ Cours élémentaire de. télégraphie et téléphonie sans fil, par F. Beprau. Paris, 
Vuibert, 1937; 1 vol. 25°. 

Congrès international des Mines, de la Métallurgie et de la Géologie appliquée : 
Compte rendu, VII Session. Paris, 1, rue Montgolfier, 1936; 1 vol. 22°. 

Congrès international des Mines, de la Métallurgie et de la Géologie appliquée : 
Section de géologie appliquée, VII: session. Paris, 13, rue de Bourgogne, 1936; 
VO. 270 
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